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INTRgJOOfION

1.Lal:>~ente etude,yise a analyser quelques-sms des f'",incipaM1<, faits
nouveaux quf sontintervenuS, clans Le domaLne financier et I)lOn"t;d,l,"e
~1::I.6nai "insi que4es plus import:antes .ten~nc';~ economi.que,s
recentes q,A; 8" s~>ntnuu:i:!.fest"es .dans La region depud.s 1~ derni~re de .
1 r'i(ll,$.oqia'ti6n' dtos1:J;l.D:jues centrales <tfricaines. ", '
.~ ,'. ·'r~ ,-, ., " ' .

t '

~ . ~, .

,

'2
i( ' Au Jcour s de la p~:r,i6dels0--1975;~'1PlB de l'en,sembl.e:,de pays

a'f'ri.'c.iirtsa' connu un t<iw"moy@' annue'L 'de, croissance ,de4"e, p. 1,00. "',
De 1976 a 1978, ce tau" s)eii-r Have a 5,7 p, 100. Cette evolution a et"
dUi3'surtout, acll.llcceLeratiJoll'tle la cr-odasance ecanomique des prlncipaux
pays prcducteUJ1;·rle petTole. "En effet, Le PlB de ce groupe de pays ' , '
a eJ1registre, un taUXl)lOyetl' 1mni:tel superieur a 7 p~" 100 pandanf La dem:i.~

decennie, tandis que dans les pays non exportateurs de petrole, Le pm a
atteint au cours de cette periode seulement un taux de 3,9 p. 100 qui est

~'}l)!b6 .1. i,,,5 ir<~:~t1?A; ,dury'-n~ :h'~"":~"',s. 1~1977.
""--'''",,,."",,,. ;:,.-~)- - .". " -,' ',',_-",' 1·

3. ,,·Lii'.fr~~I't!I:',~~" "c;lc;incI»s ,r~f!,lisel'",bjectif de 6 p. 100 assigne au
taux m~<fn. ann~~J:c;le9."q~1"!,s~ceI:!uPlB dans Ie: eadne de 1<t premHlre
etA~,~lal~?urf~;,~~.f'~~~!4"s N'}p-"ns Unies pour)e Developpement.

4., L'oPjec;tif;sicJOkield';Wp.~100 assigne ~ l'agriculture n'a pas ete
noriIJltis ':1:'t!#,~t ,pui~ue Le t<tWc"" fD.O}'Elll annue'l, de ercdscanee de La .'
V:leliI"<tj?ut~~,pgr:tr\P<tf 1'~gri,,11lture l'expl...iimtica: £oresTt~re ot u.~e
peche s}est cle;ve seule!"",,!'-t a 1,9, p. 100 dans Les annees 1970 con~l,"e,'

?.,lfI'~ 100 dati" l"s,annees 1960. '
, ,

5.';!:1 ~'~std~ h;@~~ de l'iridi1strie,nthnl\fachiri~r"qui, au lieu:ile
l'objecUt de e p.i60, n:ViJ. let<tmt~6y~ '~~tiel de croissance de sa
vnleuraJa~teeun I'IBatteindre,seUlement 6,1 p~ 100 dans Los ann~es 1960
et5,7 p. 100 pbur 197? ot 1977.". '." ,

Le. comilie~~(, {nrra...afrle<tin
'.~.

6. En 1974, i1 Y a eu un "bcomv des produits de rose qui s'est troduiT
par une expansion excG?tionnelle des echanges commerciaux entre 1es pays
af'r-Lcadric , en valeur, 111U.is 12. majeur-e partie des acor-cdeeemerrbe corres­
pendants a e~e due a la hausse des prix. Zn fait, In proportion des
echanges Lrrt-rc-cc.fr-icad.no dano Ie commerce tot<tl des p<tys",!f'riQ&:!;Ji$...:ilc" " _,,,_,
diminue, marne cette <tnnee-la, tombant de 5,1 p. 100 a 4,4 p. 100.

7 r. "En 1977" les echnnges int"ra..."fricains' se sont4't'abiis a' 2: milliards de
dollars enviTori a11 leur: proportion dane vl,e tot<tldu comilIerce l1es p<t}"s' af'ri-'
ca:!-J!$s'est situeQes derni~res ilnneesentre 4' et 5 1": 100f chif;re pluT8t
mediocre;;i on Le compare ailx'20 p. 100 des echanges intel'ieurs de La
region,l<ttiJlo.o,americaine <it des 19 p~ 100 des eOhanges int<~rieurs de 10.

'regioil asiatique ,p<tr r-appcr-r au tabl de leur' commerce. '
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Les tendances du commerce exterieur

8. .Le commerceexterieur de l'Afrique a beaucoup souffert desefi'ets des.
OOu1everse~ntsmonetaires at de la reprise relativement .lithargique qui"::'
a. suivi larepession prolongee de l~economie de la plupart de" pays.'de;<rt,td
1 CXIlE. Le '1bo0m" de produits de base de Pannee 19-j4 avait: porW..let'01!Eil'
des exportations des pays afrj,cail1S independant& a 39,3 milliards de dollars.
En 1975, les exportations sent tomooes a 34 milliards, mais elles ont reOOndi
a 42,5 milliards en 1976. Selon les derniers renseignements, Le total des.
recettes d •exportation des pays africains independants, a atteint 46,5 milliards
de dolla,:" en 1m.· ;Mais pendanttout"l la periode allant de 19-j3 a 1976, les
exportatJ.o.ns,· ep vqlume, n~ont,pas cessede diminuer. '

9. La te,manee de" prix des principaux'produits dtexportations afr1cains
~ar rapj:lOrt~'a ceux de" biens'inanuf"::tures exportes par l~s paysdeVeloppes;
illustre dans une large mesure la sJ.tuntion qui sofest pre"entee' entre 19-j4
et '19'78. ' .. '" .

"
10. En examinant les prix ind:!.ques..dans le tableau :3 de ·lla_elSe, ~ ne doit
pas perdre de vue que ce qu'on a appele Ie "00"""" de 1974 a et'e le resultat
en particulier:des haus.escoilsidellables des cours du ~trole, du suer-e , duo
phosphate nafUrel, des graines eleagineuses at' des huiles vegetales etc,
dans une rsesur-e lIlOindre, -du-eaeao s'b:· des. m:i:nerais n«1 ferreuxJ ;'pendant' cette
annee 1974, la hausse des prix des produits menti~nnes ei-dessus a ete
super:lteure a Lar hansse':des.priX des. :biens manufa.eturesexportes P<Lr'les pays
developpes.' 'Comme:il .r-e..sort. dn. tableau, au eeur-s des ciD:J'dernieres annees
(1974--1978}, ,1es'JprodUitsjdebaseexportes 'pal' 100 pays africains(sauf le '
cafe, La the; Le cacao,les cudr-s 'ct les peaux ) nesontpas maintenus a la
hauteur de la hausse reguliere des prix des biens manufactures exportes,par,
las pays developpes. Enregle generale, les caul'S des produits expor-tea par
les pays africa'ins ont subd vdes £lud,u8:tiotls exceptionnellement fortes. Les
exemples particulierementsaillants.des baisses de pri~ brutFlles sont donnas
?ar le' sucrej'le sisal,les minerais et les met;aux non fel'reux, pour lesquels
les recettes dt expor-bat Lone ont ete souvent tr~ largement inferieures, awe;
!"rix de revient. Les diminutions correspon<b!.ntes du volume des exportations
;'nt ete une des causes principales de l'aggravati"n des,diffiet11tes auxquelles
nombre de pays africain" se sont heur-tes dans leur commerce et Leur' balance
des pa:iements.

Le deficit commercial

19-j4 a 'ete la derniere annee pandanf laquelleles paysafricainS ant'
enl'egistre un IfJtCl5dentcoMnniflreial dans leurs echanges avec le monde exterieur,
c'est-a-<iire qu'ils ont dispose de quelque 11, milliards de dollars pour
fiill!,ncer leur i.1nportation et d 'autres elements de, leurs depenses , Ell 1m,
la 'situation sles~ degradee brutale~ent" puisqu'ils ont eu a faire face a un
deficit commerc:i;al de: 5 milliards de dolla'rs. En 1976, il y a euun nouvel
exc6dent commercial'de 3,2 milliards de dollars, qui a fait place a un deficit
de 2,5 milliards de dollars en 1977. ' , .
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12. Parmi les pays africains exportateU!'S de petrole, la Libye est 1eseul
qui continue a accumuler des excedents commerciaux considerables, av:~.,4,7
milliams de dollars en 1m, contre 5,2 milliams en 19'76'·et,·Z.,ollllllianis
en 1975. En r'aison des efforts consacres au developpement, Le deficit .com­
mercial de PAlgerie a ete de 1,2 milHam de dollars en 1971,'oOilt~,,',,',

:.l<jqm:l,;Llionsenl9'76-: Dansi~e cas du Nigeria, l'excedent commere.ialest
t~,l>400m!liions de dollars ehlm,' contre 1,2 milliam enl976. "La·
seul autre payil- &fricain~ enregi4trer un excedene commercial conside~ble au
oo,~sdes qeux dernreresannees aete la CSt~llYQire, aloTs que ,Ie Maroc
se situaHdel'a..TtrecS'tecle la barrilire avec un deficit tres D1a~. Dans
I 'ensemble, lesd#icib0nt ete f~s par les apports de ressowyes
exterieures, dont plusieurs'tirages sur'le FMI et d'aixtres'instUutioM
financieres. .
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II. DEVEUFPEMEN'IS RECENTS DANS LE OO<iAINE DE TRANSFERT DE RESSOURCES
FINANClERESET I1'IPLlCATIONS POORLES PAYS AFRICAINS

Aide au devel2PPement

Donnees globales
• i

13. L'app<;>rt net de ressourcesaFAfrique a augmente passant de 6,9 millial'ds
de dollars des Etats.-Unis en 1974 a 14,7 'milliards de dollars en:l977,:soif;
un taux moyer.annuei de croissance'clc 28,7 pe 100 aux prix courarrts ,

1~. Cependant,malgre urr Laux.de croissance annuel moyen de 15,6 po 100aux
prix constants .de 1970 de l'APD, la part decelle-ci dans Le flux total d';$'
ressources allant aux pays africains a baisse, tomban'c de 62 p, '100 en 1974,'
a. 53 p s 100 en 1977, , , ..

15, .Q~ees par groupes de pay,?

Tendances du volume des apports des pays membres du Ciill, de 1'0?EP et des
pays socialisteso

Pays du CAD

!!;) Apports d\1 secteur public

16. Le montant des ressources fournies aux pays africains par les pays du
CAD et lea institutions multilaterales a sensiblement augmente de 1974 a
1977. Aux prix constants de 1970, ce montant est passe de ~,17 milliards de
dollars en 1974 a 7,29 milliards de dolla~s en 1977, soit un taux moyen annual
de croissance de 20,5 p.100.

17. Dans Le total des ressources regues par l'Afrique. la part de celles que
les pays membres du CAD et des institutions multilaterales ont fournies aux
pays non-exportateurs de petrole au titre de l'APD a augmente passant entre
1974 et 1977 de 92,4 a 95,8 p o100. Le taux de c;coissance des ressources qui
sont allees aUX pays africains non producteurs de petrole durant La periode
1972-1977 a ete en moyenne de 16,3 p. 100 par an aux prix constants de 1970.

18. Toutefois, les principaux pays africains exportateurs de petrole ant eux
aussi regu des ressources croissantes. Le montant total des ressources qui
sont allees aux pays exportateurs de petrole a augmente passant de 861 millions
de dollars en 1974 a 2 872 millions de dollars en 19770 Cette augmentation
a ete due en grande partie a une croissance mpide de la proportion des
capitaux prives, lesquels ont represente en 1977, 93 po 100 du total de leurs
recettes.

~) Credits en euro-monnaies de SYn!i.cats financiers

19. Lea SOI!'.C"es empr-untees sous forme de ",redits en euro-mon-iaLes onr atteint,
en 1977, 34,1 milliards de dollars, chiffre superieur de 19 p. 100 au montant
de 1976. De ce total 59 P» 100 sont alles a des pays en deveLoppemerrc0 Les
emprunts contracres par ces pays en euro-monnaies en 1977 ont augmente de
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'~:9~ill~;d~d~':'I61i~rs soiti7~~'lbOpa~i~~{"l976. La ~i~~e
partie de ce mont:ani: a ei:e empruni:e par lea pays exporl:ai:eurs de pei:role qui,
diaposant---d'Wl-<>Xoooent ,decapi.1;aux.""on1;.,empwnte,l~6.milliuds de dollars
en 19noomre',"2QO millions de doU.rsen 1976.· La Liberia (30 millions de
dolJ.aI's) ei: lVlaurice (37 millions de dollars) ont pour Is premiere fois
CC{rii:'ract~des emprunts'en e~nnai.es de Symicatsfin8riCiers~

20. i::a "-uree des pr<1li:s libelles en. 'euro-eonnadea s'esi: allongee en ssn,
Plus de'la ,"oii:ie des empruni:s y correspondani: (65 p. 1(0) svsiem Wledllrie
iniUale depnssant 5 a 7 ans s En 1976, seulemeni: 39:p. 100 des eq>wnts
ai:i:eignaieni: ane i:elle dume" La plua grande partie d~ emprunts, soU'
46 p. 100, avaieni: une duree iniUale superieure a 3-5 anS.·

••• '.' • , _M .". • _ • " ••

21. Selon les,s',atJ,sti-ques ei:abl;/As Pll-r.le secrei:aI'isi: de la CNroID, lea
versements effectues par les pays membres de ~'CF~ ep. faveurdeapays africaillS
se sont eleves a 3,7 milliards de dollars en 1975 ei: a pres de 2 milliards de
dollars en 1976, soit une diminui:ion de 46 p , 100.

,Pats. socialisires,

22. Us progr-ammes d'aide des pays socialisi:e.. , ycompria la ChJne" sont presque
presque'e.xoluSivemeni: des progriuDmesbilai:erawc:.,';," ;

I. 'j .. h"

23~ . ,Aft ;d(lUl'~ desdernii.re/il ~nees, liaide au d~veldpp~t fC>Ul'1U.e pii.l'les
pays' s6c4i-lis~es d 'Europe orientale a ei:e pl'Ogress:1Venient reorientee,J l

'accent
~ s1;§,.mis 1l#,'Ja creaU6n d\lcomplementarU~sdans la struc'ture dela pri:iduation
~ 'sur la prom?'ti,on des dpo~-tai:ions pOuVani: i:rouver des deboucMs·dan.sles
pays socialistes eux~3mes. .

24. Les engagements souscrits par la Chine prevo'ient Le plus souv6li1t.des
prSts a long teI'llle et sans interSt.

Balallcedes paiements courants

25. Selon les estimations au secretariai: de ia CEArelah~Eis --' tS

a la situation de Is balance des paiements des divers groupeme.ts de pays du
mond~."le t~es for-t, excedent des pays,.de l'<PEP est revenu de .61,45 JIlilliards
de dollars en 1974 a une prevision de 19 milliards de dollars en 1976 et le
deficit des ,,"ys de J.'OCDE est aussi revenu de 324 a 17 milliards de dollars
au cours de la merne pe'>i<JCit:, maia POw" les pays en develeppement non produateurs
de petrole Ie deficit s'est creuse passant de 24 milliards de dollars en 1974
a 38 milliards de dollars en 1978.
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.:bh!eau. 1\. ,,;::a.:;a;;;l;;;an~c':ie'r~iZ"j~:;.iij4!i;illlGir··=nr.1:::s~.:;:c~ou:::r;:;a::::n~t':is~d::e~,d~i~v:.:e;;:r::s~'ll;ro~u::.lf;;:em::::;en::.::tf;.s:...::d~e:..·".::.:olr:,lr,..;:;.;:,!..:::.
...., , ,.:;e;.;:t_·.:;1==;;...:1=;;. milli(l sde ~llars E.~U.,

"

Group"'de'pa'Ys'
' .. -.'. . I I "'~", ";;

, i

'."; ; ,"

-38

~17

"'19 ,;' "

-391:

,:.6i ,.,..24+
,2839% "

.4. ,.,
2OP.ZP<:'L:i

: t·,·~. t<'<;',;:""- ..::' , 'J'
Pay" en develop:>~1:

non producteu":s"de"
petroIe

. ,

.rri""j:·(:E "',Gourde
,-)" .;:b~(I" r J. f1:':; '.

\ ..;'

l' Perspectives €conomiqties
, ( tcDE<,Parish .

de HCODE, No. ,23,1978..
" ':.

,- ".:
'~.

~ Prevision.

~,' , .

26, Les chiffres ci-a:>res representant des estimations du secretariat
.u:»: /1" 'yde<:!<li"(J!i:tf;:'pou"" Lesvpays africainB"'eJl developpemen1:' non pr6duc1:eurll' de

petrole. Ils indiquent une/tehdanceiailalogll.S· ,a :cel1e .que' TtenseJiibl-e' ii"~ t:

",[d.?~"P'}f~~1]-d6Ye~op,:>e~!,1t .non pryrluctettl7"d" ve~!)9~e. acculj~t}Il1r}a . c

h"r,g!?~e e!11?"4;i,,;,+",,a.'cec;J,vpr~s,·g:u.e,p<)';lr pes i !?':'Ys, a,fri.ca.i n s ,~e d6qeit" <:lp "i/'.

;:".,j'l'''J.liq!¥~.,tJ;.''fdc.'''.'' !"':~'fm.,fOIl.'t.... s..... c~>Umn~.,s. :-:<:!6,l ,.l./fl.. '.'.4. ,A~J1\. ~'111>.,to l'las,~re. llS.e.'...a... \lss~. fO~Clllant,,,'3~e,:R~u~ )t~J';~sem~lf" .4f''' ,v,arR, '1!l .4ey~~~ppe~nt non, p,,?ducteu,:s, de
petrote. La comparaison des deficits de La balatlce':<:l~s ,pa~ements c.~ntEl
pour ces deux groupes de pays donne les 1'6sultat;; 'ffiIivants i . '.,

Compte des paiements cOllI'ants (milliards 'de dollar's E~~U.) .
.',
, "

1970." lCJ74
---'-"~'-

Pays en deve,lOPP~llIent du Ill0ll-de,
." ..,llon,prod,\\cteQr:s de'p,et ";'le

..... • , . '.' - -. < ' ' •

."cl ' . '~l
---, """" f. ~. " .."

'1-39t C, ' c1
-2<>'2' 20'"

'" rF'ays.:'en:.<:!eveloppemen't &fricairi6:
"Mrt'productGlWS'de pet-r-ole":

;."-,' ---". ":- '.' . ; i; ,-
-0,8.-'.2,0 -5,0 "'5,2 "

, " lj

r. )', . ,
.; ; .

. ) ,
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ue 'en develo emerit
dollars E.-Uo"

1':174

''-240
109

-119 ,;

627
. '-218

....159,

.,

ioIS
"244

·...:120:
578'

....l. 275
-442

-1723
249
155
329

1 650
-345

.-9,889
• 458
2783
4 455
2 2G4E/

91

3' 7443
218 129

'46 - 483
562 - 6

-714 -7261
- 23 17f)

-1~~,4 '~~

9902. .546
1 232 .2' 187
-314 - 43

. :.. 86 -:L51.

P;kiJ?".t1X~~rtateurs de petre1e

Bienset services (nets)
Tranzferts .;prd.rves .-(nets)
~rans£erts'o£ficie1s (nets)
Capitaux(nets)
Reserves et operations ap~rentees

Erre~rs .etomi,s$ions

"utreS~YSa~devel0PPemen~"
Bi~s et'ser~ices (nets)
Transferts et services (nets)
Transferts officiels (nets)
Cap1.taUx (nets)
R6serv~s ~t- op~rationB appa~~ntee~
Erreurs et omis~~_onD

•TlJ'.'" Gource ':,:t,atis:t:i'l!les financieres inte,mat,ion.a1e!, du FMI, Vol. XXX; Np.iz,
d~c~;"bre 1977 et. y\)l. ;dc:r, No.9, septembr-e 197q~ f't. estimations de La cEt.:
pour les pays et'les anneies non couverts. . '.

V
nibles;

Dix pays ne sont pas couverts directement ?"ere,,!e!' ehiffres,%spo­
des esHma.Hons- ont ete a joubees pour ces .pays;

)" ..,....,

27. Pour- Les q~~res P" ys africains en deye1oppem,mt et en seiqri®-ht~~r
des sedes "tatilf,l;wues moins sures, l'aniple MficH ducomptedes 1;i;i.<i~s et
service$ dans td~i;'GS lee anndes incliquees d~~s le"t?-bleatl. a e'te plus que
compense dane Les anndes 1970, 1974 et 1977. par des recet,tesne~ de , ,
transferts (sp<icia1ement pour- Le compte de l'Etat)etun.", a!l~:ta:t;i.onp.e-tte
des entrees de capf.taux, Lee reserves ont augm,mte en 1970, 197[1· et 1977,
mais dans 1es anneee 1975 et 1976, il a ete fait appel dans ,tu;!e, a!,se;Z;}<1.rge
mesure a des credits den FMI et autres ressources fi..mu1ci~re5'{.s L bienq!-1e
les banques cent-TIlles orrf suppor-re des charges accrues et q~:~,,~n .4eI;lombr~ux

cas, les reserves ant baisse elles ausBi.
.' ,'"

211. Les entre8!' Pettes tota1es de ressources dans 1espa,ys ,a£r~(1';~n~ ;.n" •
deve10ppement non producteurs de pet-role soue forme detr<1.nsferts.(a:i,~eYaUx
Etats 'et de mou;vements de capitaux (non compris 1es aPPe1sau credi'l;' de La
part de FLn) ont represente 2,2 milliards de dollars en 1970, t~;7 mi11i<1.rds
en 1974, 7,2 milliards en 1975, 6,7 milliards enl976 et 8,1 .milliards ~
1977. Nhlheureusement, en 1977 Ie pourcentage de ces ressources~terieures
souc forme de capitaux a tr~s largcment depasse celui qui provenaii; de
l'aide. La proportion des entrees nettes de capitaux a ete de 71,2 p. 100
en 1977 contre 46,2 p. 100 en 1974 et 55,4 p. 100 en 1970.
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29. Des prOgrannnes -cle stabiliSa1;1'onQn't,-e~":iidoptes par une vingfaine de
_. .l

pays africains en 1977, principa1ement en lia:tson avec lIutilisation de
ressources fournies par Le F1JJI. Ces mesures correctives ont aide a freiner Le
dfflctt-t:!u,mnerciar·gtobal··del:a:··regiun. Touteiois, ellesont He' nemriilrsees
da~';Il1e cert'1'~li1e mesune par l'augmentation des paiements nets pour services
~er;j,~W:O!!•..... _ .._...... . _. .. __ ,. .. ... . . .• -

30. Ma1gre 1a predominance de deficits accrus dans 1es halances. des.paiements
courants des pays africains non-producteurs de petro1e, .Lea reserves inter­
nat;i.;ma1es totales de ces pays ont augmente parce que Les .recett'\'s provenant .
d'~nt~es decapitaqx et,de transferts officie1s ont excede,ces'deficits en
19;p. Toutet:ois, l'obligation d 'emprunter a lIetranger a augmente!lUbstantiel­
1ement. la dette. ~xterieure. Le niveau de 1a dette exterieure est reste Pre­
oCC:\IP~nt dans de nombreux cas.

31. Pour 1978, 11 semblerait qu'une activite economique soutenue 0'-1 grandi_
sante dans 1es pays afrloains a falb1e revenu, renforce"" par les' lnvestls'sements
cro~ssants du secteurpubli().,,:ient donne un nouvel elan aux. import"ations mais
que-les expo.rtations !!'ont g\i.ere a:me1:io're etant donnequ'a certaines exceptions
pres 'la tendance des prix des produits d 'exportation africains a ete dans
lIensemble defavorable. n s'ensuit que La balance du compte des paiements
couran:ts de .I1ensemble de 1a region s'est vraisemblab1ement deterioree par
rapport a 1977'.' La dilJlinution"tles reserves internationales semble, vu les
d9Jllle.~lii. diEij;l!~nibl&s.jU!3q\l!.en...1978. ~t.te .annee ,comprise, essentiellement Le
fait du groupe des principaux pays exportateurs de petrole qui ont souffert dans
.anecelPtainemesufe de l'affaiblissement dela detriande mond,iale de petrole brut.
Toutefois, des'erl:frees accrues de capitaux dans -ces 'P"Ys et "'" 'apport accN de
ressources dans les autres pays en develcppetnent'semblent avcir permis de
martriser la situation genera1e des paLement s ,_. " . ',.",

Reserves internationales

32.. Comme l'indique Le tableau C, Le montant des reserves inter-'
nationales de 35 pays africains, pour 1esque1s on dispose des statistiques,
est passe de pres de 6 milliards de dollars en 1972 a 15 mill:Lards en 1971 et
a 12,6 miiliaros .,n 1978; sOit un taux de croissance annue1;'moyen de 20,5
p. 100 entre 1m 'et 1m et de 14,5 p s 100 entre 1972 et 1978. L'acclim...... '
lation de resetlves aoontinue, durant laperiode consideree, a se cara,cteriser
par son inegalerepartition. La part des pays exp6rtateurs de petro1e a
represente '73 p , 100 du total en 1m et 66 p , 100 en 1978.

Pro1'ilemes de lit 'def'te'

.!!.) Tendances

33. En cequi 'concerne Le gr-oupe de pays' en devedoppemenf ayant un falbie .•.
revenu, c"est-eJ'·,iire· ceux qui avaient en 1975 un PNB par habitant d'au plUS'
160 dollars 'des ED, Le taux de croissance de 1a d'ettea ete, selon la CNUCED,
de 13,2 ·P. '100 'l'a" an entre 1970 et 1976. A l'autre extr~me, l'encours de
la dette des pays avec un PNB par habitant d "au moins 801 dollars des Ell a
augmente de 21,2 p. 100 par an entre 1970 et 1973.
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PAYS
ANNEE

1972 1973 1974 1975 1976< ssrr 1978

1. Algerie
49~ 1 143 1 689 1 353 1 987 1 917 2 233

2. Benin 2. ,4 33,1 34,7 15,0 19,~ 20,6 15,9
3. !3urunli le,51 21,73 14,53 30,59 49,03 94,78 81,73
4. Camer-oun 43,64 51,15 73,53 28,33 43,CO 43,03 52,97
5. Congo 10,33 7,&5 24,09 13,82 1':. ,16 13,77 9,82
6. Egypte 139 363 356 294 339 534 605
7. ~ire centrafricain 1,71 1,73 1,74 3,82 10,83 25,59 24,51
8. Ethiopie 92,6 176,9 275,4 287,9 305,9 225,2 165,9
9. Gabon 23,23 47,fJ5 103,30 146,CJ7 116,15 10,17 23,01

10. Ga.IJ:Jie 11039 16,24 25,04 23,55 20,63 24039 ~,CJ7
11. Ghana lCJ7 ,L~ 139,0 93,8 149,9 104,2 162,3 286,9
12. CSte-<'!voire 37,2 SC,4 65,7 1cp-,8 73" 135,7 449,5V'.J

13. Kcnya 2CP-,0 ?-33,0 193,3 173,4 275,5 523,3 355,9
14. Liberia ••• ••• 1~,63 13,92 3J,,17 4 8~I,34 1~ CP-15. Lib'!e 2 925 2. 127 3 61 2 195 32' 4 21 '
16. LIac:agascar 52,2 67,9 49,4 35,6 42,2 6B,9 59,2
17. Llalawi ~,23 66,64 81,79 61,46 26,22 88,03 73,10
18. Lit>.li 3,8 4,2 6,1 4,2 6,9 6,2 9,5
19. l.:auritanie 13,5 42,2 103,8 47,7 82,0 50,3 79,9
20. 1.Iaurice 70,1 66,8 131,1 166,0 89,5 66,7 47,3
21. L:aroc 237 266 417 377 491 532 649
22. Niaer 41,4 50,8 45,5 50,3 82,5 101,4 128,7
23. Nigeria 376 583 5626 5609 5203 4 259 1 917
24. Ruama 6,37 15,W 12,96 25,59 64,28 82,87 87,6
25. .::enCg2~1 38,5 12,0 6,3 31,1 25,3 34,3 19,8
26. Sierra Leone 46,5 51,8 54,6 28,4 25,2- 33,4 34,8
27. Somalie 31,4 35,1 42,4 68,5 85,0 120,5 126,8
28. Soudan - 35,6 61,3 124,3 ~,4 23,6 23,2 28,4
29. Tanzanie 119,6 144,6 50,2 65,4 112,3 281,8 •••
30. Tchad 10,08 1,47 15,27 3,06 23,28 19,03 12,18
31. Togo ~,5 37,9 54,4 41,2 66,6 46,4 70,4
32. Tunioie 222,7 3CJ7,2 418,3 385,2 371, 0 357,5 450,3
33. Haute Volta 47,5 62,6 83,6 76,5 71 " 56,6 ~,6,J
34. Zaire 178,4 234,6 140,2 58,56 .60 ~" 144,92 139,1Jt U ..,

35. Zambie 166,0 193,9 171,6 148,9 99,6 73,5 56,2

Total 5 952,79 6 742,61 14 222,58 12 156,67 13 64,?-,9.:: 15 144,62 12 595,80
• __ • _______ 0
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340 S'agissant du groupe de pays dont Le PNB par habitant se situe entre
ces deux extr~mes, Ie taux de croissance annuel de 1a dette a ete de 25,1 p.100
par an dans les pays ayant un Pt-IlI par habitant variant entre 161 et 300
dollars des ED, de 18,1 p., 100 par an dans ceux ayant un PNB par habitant
variant entre 301 et 450 dollars des EU, et de 22,8 p. 100 par an dans les
pays ayant un PNB par habitant variant entre 451 et 800 dolaars des EU.

Tableau D. Encours de .!'!. dette et paiement-s du service de la dette des pays en
deVdO)P~!.'~"~!.L!2'Z.oet !:!u;"ant la-?~riod.!'_l97JA976 {en m,illi.ards
des EU

----------_._---_.....--
1970 1973 1974 1975 1976

-------------------~------

Afri2,

Encours de la det~e (7 ccmpris les
engagements nen realises)

Encours de la dette (engagemen'ts
realises uniquement)

Total du service de la dette

Coefficient (en pourc8ntage)

;)ette privee

Mcours de la dette (engagements
realisees)

Total du service de 1a dette

Coefficient (en pouroentage)

Pays les plus gravement touche"!!;/

Encours de la dette (engagements
realises)

Total du service de la dette

Pays les moins avanceS£/

Encours de la derte
Total du service de 1a dette

Coefficient (en pQurcentage)

13,28

9,02
0,Q9

9,9

2,39
0,41

17,z

17,?f5
1,34

2,57
0,15

5,3

2.4,45

15,69
2,19

14,0

5,71
0,98

17,2

24,50
2,01

4,4?.
0,24

5,4

31,31

13,88
2,43

12,9

21,4

28,60
2,13

6,14
0,28

4,6

41,00

24,44
2,56

10,5

15,2

33,86
2.,52

7,53
0,]6

49,15

30,02
3,03

10,0

12,00
1,83

39.?2
2,79

9,02
0,41

4,5

Source: Sec~etariat de 1a CNUCED (sur La base de donnees fournies par la Banque
f:iondia~_~)

a/ Pays les plus gravement touches par les ch?~gements intervenus dans l'economie
- mondiale au cours de la pr-caenbe jx,cennie.

~/ Sur les 25 pays entrant dans cette categorie 19 sont africains.
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35.Le total del'encours de la dette pour1 tensemble des pays africains est
passe de 9 milliaros en 1970 a 30 milliards de dollars des dW en 1.976. soit une
croissanlOe annuelle moyenne de 22 p ; 100•.. Pour lesvingt-einq ,payl' lea mains
avancell dll m6t1d~; i1 'est passe de:2,6milliards a'g milliards dl'do;tlar$des Eli
.libit une croi.!isance de' 23 pi 100'par 'an,'

~) Str,ucture

36. A quelques ~xcepti="pr~"les paysiil:rricain",au>Ufl'dl1Sahara, dontleLi

revenu parb;>,M1:antest tras. fRible, ' n' ant pasemPrunte. beaucoup aux bailleurs.
de £Orx.t3pri~s. ,Le,$ ~~ts pUblics PlOt'? sesont, chftfres a 2,6 millhrds
de dollars. en 1976.!!,p~t,~o,Pi' .' lOO de ~l,\l~ ~'enlQ]5~"Ki t?tal ,de. 1" ,?~tt~. '.,
publiqulli non ,~p,rs",e a l",Hn de :J.~)p,ll!' les PaY';' /7,0.., sua du ~arae.~ut
de 13,9: miUiards Ae: dollars. '., La pl'W; granc;ie partie. decette. dettEr av;:d,t ete
contractee a ~eli' ,:,ot1d:iti?~' P~:iCl.llt~rF~nt fl\yorables'•• pei1C?erS';~1.r Iit'~~t'e
envers dMcreanc1ers,pr1ves s'eleva1t a la fin de 1976 a 4,6 m1J.hardsde .1.

dollars, "8Mt 24'1".)100' de Plus qu'~If''1975. "Sur ce montant. 69p...,~OOetaiep.t'
dus 'pii:r ~tre,pi.yk:; la:c&i::ei-d':Fti>if.e:;le&>iJde.n,le zalreetla ~e."Ett
1976, I'ericourS'c1'e ,b. dette' publiq'ue"~terieu1"e'de 1 1Algerie',. tie 1'Egyptie" du
l!la~ jltdie ia '1'uh~~ie':Se chiffrait't. ,24, 7mUliards ded.oUal's.

'5h ~'s',. emp~t~ ki~';'F.~~"'w< d'or~gj.~ei:t~li<JUeP9!it~apte,,:,"~.i?76' ~at' ces •. '.
quatre pays se sont eleves deW, 7 milliards de,clopaJ;"souso1tiJ,3P. 100 de' .
l'encours de leur dette publique exterieure•. ," . .", .".,. . '"

c) ···~:.:s.tYio.i''de'''''iaTJl1:att!'·i..... f'Yf;'ii, ~'V' ,~,,{,,>., .,.).) t.; ,·,·,L4,">r, ',I' .~,h ·f··,; : ~~! :.'I'<-~ r
- ~ ~~;;.·I.J ~L ')§.1::F; ":; j'>'~'-;-~'~ !~t1;f' _:~ r-~:~:)r;~~~I~<:c~'~;~::~{~~;~'1'~:': .r 'd,~·r.;:;-'-··-~

38. Une etud';del;-d~tt;,-;,;;:,·'amortJ~',~i~~~,i!'&i:l~!.!!,r.i!fe;~~~!!.::~!,b!'t;>
du service de la dette faite par la CNUCED sur des groupes de pays en develop­

,..p.!l~n.t ..!11.9.!1tr.SL~,M!:J,§ ..4Q ..p~y~,-¥ti..~~~.1"' ...IlIC>~t~t d",s...1I".e-rSelll~,s'L~~:te.
PlUisant d'il'9 a 3q~~lian;l,&,de doll.~rs des 2U entre 1970 et 1976 alors qu~.,f~

._N.Q!l,~.At.rt.ci~".M..i,~hts~fei:Jt~~sa,Y,:t:itr.e du servi9,ed", 1",.c.!et1:",p~!iU';}!J_duriwi ..
la Jdine periede de 9,.9 a 3 milliards. de dollars. Cee. clli£fr,s, peuv:~,1:' ~r.t', r : 1

c~ares a~'receft:ie:" d'~~atio~ de marchat1disesqui ~t~i~~tdl'il,J\W~~p.::.'
40; \'IilHon~,en 1~:et d '~. peu pres 12 millions. ,er). ~~,Q~ S:~~p:l,~, lie\ r~l!t9rt
d\l'jiervice de la de:tte aux·recett.es d' exportations de marchandises ~1J~e._... ,;;
rtre reste' constant si Port cornpa";' les chiffres de 1970 et de 1976•. , "

. "',' ...--_._---" -.'-"'-~-"'-'~--'" .'~. _. --..

39rRren<>!*....en.. CP.~-i-d~ration to..us. les pays ~n dEiveloppement au s~j~t.desquels
.~lJ&..!l:l.~$a1:t .q!". 4Qrwe!"!!~ l,a GWCEO a estime que Le total des pa1emems' ') •. ' .....
effectues au titre du service de La dette de ces pay:sA~E:t.Ras"eA",,5~81lJi,l},i,~~
en 1970 a 17, 1 milliards en 1976. Les changements'''d'a'M 1:r'Coll156SiUbJ'f-d"!'r"1a:-'"
dette ont;'eu une eertaine dnfluenee sur les paiements ;'lir-feetuesc'a'u'titN'-'du" i.'!
service de'.la dette particuliarement au cours des dernieres 'annees, ot1il'y'~'Jeu

une 'part CJr61ssante de pr$ts prives. En 1976. 'le'spaiementsdjirlte~tsr~re":'
Sient.a11mt.. 3&..5. B.;,J,OOdll, :!!Pt.aJ. d~B paiements effectues au titre du s'e'mce cte' .
Ie; gette c~n:tre 3~ ,po 109 ,en 1970., Pour la region d'Afrique, Les 'paiement~ .,
d'inter8t represen:taient 1" tiers des paiements effectues au titre du service
des'''de'tt'es en' 1976"contre 28 'p; ·100 en 197<T;'Pbli1""lm1:es pt'emit.re.s' estt1ltlL"-'
tions de I' CCDE montrent que Ie montant total du service de la dette des pays

. , :. ; '.' . .....'... :' ... ",:
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~d~veloppement a atteint' 36,6 milliards de dollars des ED soit, une augmknta..
tion; de 17 p , lQOpar rapport a. 1976. La croissance moyenne d e 1970 a 1m..
a ete de,1I.2,2p~..1<Xl et enl977 Le total despa;i.em~,ntsd'inter~tsa et~ d'e,
13,2 milliards de dollars des EU et les amortissements onto Hecle 23,4 milliari:ls
de dollars. .. .," .,'",.

40. La situation qui etait peu satisfaisante en 1973 annee .~,1!',co..u..r~de
laquelle Le service de la dette a represente 14 p , 100 du total de I' encours
des pays africa:i:ns, s'est unpeuamelioree en 1976 Lor-sque.ice taux'est,':\;omoo.,
a 10 p,. l(Xh . Si'ces tauXont'ete plus eleves qu'ils auraient dO Stre;c,'est
parce que la proportion de La dette pUbliqut. c financee par des sourcesprivees
notamment par des credits-fournisstmrs a He relativement imp<irtante.: SUr
les dettesprivees Ie rapport dtiservicede la dette au totalde,la,dette nOn;,;
amorlieetait de 21,4 p. 100 enl974et de 15,1 p •• l00en.l9']6. SeLon le~
donnees dli'tableau B . ce rapport etaitde 19,9 p , 100 en 1977a .

. - . I

4+,. Heurel,lBement, ies pays l",s ~ins avancea ont pu ber.e£;i.cier de pr~ts d(V
l'Etat ainsi que de' prSts multilate:raux i\, ~ai.ble interet de telle sorte' que '
les paiements qu'ilsont effept~sa,:,ti~re4uservicede La dette,ont , .., "
represente en 1970 5,8 p , 100d", total de I 'er.cqurs de la det~e. SeLon ....
l'O::OE, les pays les mains avances devaient eri 1977 12,1 milliards de dolla.rs
des EUet Ie service de la dette'lle.r.ii~s',pays repMsentait cette,annee 5'p. 100
du tbta.l de l' encours de la dette ~ .,' :.c· .1.:

19'76 "lm'
. . i"

1'575 .

65,5'
49,3
59,5

1,0

55',0
39',2
44.8
1,0,

1'574

35,0
2611 '
12,1 .
'o,g'

I Total de la det'te des palS en de"el()pp~ent~·dJamWe

1 aJIIlUel du service de la dette r (late onededeitte' .
et durant la eriode 1 1

•
De1:t'es

Tableau E..
en

,., ..

Bilatera~e .at multilatera1e
Credits dtexportat"ion ",
Divers' (auK .eondit'ions du marcM)
lll_fUctee

212,2 .... 244/9;'
- .. : ~, .: r r ,",

2.5,2
"'1! .1

··.'3,4 •..•·• 4,0.. ,.4,5 5-,n." ..' .. ~,,' .~. v"~

9,2 . l ~l,.l 13,4: . ,19,2"
7,$,. . 9,7. '~J~,;--' ,~5,~;
9,2. '. ',0,2·0,2 '., r .'0,2,

74,1 .. 139,91.'75,3
( t

:! ,.

, I,," .

Defte totale

Tota.l, du service de la dette

Bilaterale et'multilat~~le
Credits ~1exportatron .
Divers (aux~cOnditi~ du marche)
N~ff~e ~

',' .\: i r ',;; .,: .j ... T'"

TotaLdu semce de La dett.e

! '~ .

&lurce I

"-';1;
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III. EVOLUTION REX:;EllTE DE LA SITUATION PU SYSI'EI,lEIJ10NETAIRli: INTERNIITIONAL
ET REPERCUSSIONS ~ctIDANTES DANS LES PAYS AFRICAINS

42. Le deuxieme atJendement awe -atatuts duFonds monetaire international esf:' <s ,

entr6' en vigU:~ur Le leravril ;L~a., Get <¥mendement se presente comme un
comprp\1lis entre descollC!'Pt;;i,()!J,Si.ditferente!;et cont'rad'id:'oil'CC ayant cours
dans les ,organe", directeu;rs.,51u F:onds.Les paysendeveloppement,..''0 parti':'
cul,fejl').ay,.;ient ha1:>ituelle~t .4I's, ppinions differentesde ceIles de la d
pltW'i'-rt. d'i'$pays,4eveloppes ..... eour-s d'un processus de negociatio~ qui ..
a traine e~. lpngueur. Par voie de consequence, laplupart des pays en develop-'
pelJ\c.nt. cont:inuent' de soutendz- ClUe les r<;sultats de lareforme du systeme doivent
effe' 81O<1ifies de teHe "orte qu' Us soient cont'ormes a un systeme monetaire • '••
international plus rat,i.pnnel et plusJobjectif. Ces pays, par exemple, avenoent;
qu'il" continuent depStir fortem"nt des insuffisances du systeme reforme.'Quoi
qu I il en soit, OJ1 trouvera ci-apres un bref examen des principaux probleme:'f'
monetaires auxquels les pays africains et les autres pays en deve.Loppeaenf se
heuitentaettlellement ~, ., . .,

.."."

Financement de 1;;. balance des paiements, clauiie coMiti.oimeUe et survef.Ll.ance .
du systememon6taire international,....-.,
43. nest possib1:e de mettrt! en relief triois aspects'~ortants de~ 'Rro,­
blemes monet-aires: l'octroi par Le FlU diun financement. suffisant '.(.; .la
balance-des paietnents a coorttermeet'A moyen termEi; ItassoUPHssement e~,
dans certaill<'i cas," la sUppression lies clauses conditlonneu:es;).~ees~" ., .
l'utiltsatidndesressources duFonds et l'exerei~e·d'Une·s~eillance.~ur.·

--'. . '.' . 'c. ,- -. .t . - ",:.>_",»_ ""/' 'I .,- ..

Le sysi:eme tnonetaire international. En ce qui concerne Ie firuiAce~'¥lt de la
balancfJdes pitiements au moyen de ressourees emanant duRAl, Petendqe c¥>
1 tapt:l.ttide du Fonds a prt*er et la portee de sonpro"gra!JllDe de rinancem~nt
doivent@tre Hargies davarrrage par une autre augmentation des quote~arts,.

par exemple, dans ces cordi.tions, les travaux concernant laseptieme augmellt..""
tion des- qootes-part, qUi; pourrait $tre de Ltordre de 100 p. 100, d.oiv~n1;@tre..'
lancesi.iDmedi:atementj·de preference au debut de 1980plutSt qut en 1981.• D'aul:r'i'
part, bien <jUe'le systellledefinancemeilt supplementairesoit entre en "igueia-:
recemmentavec".pour commencer, des ressources proches de 8 milliards .4e qro~ts

de tiragesped.al1X·(DTS),m~ecettesomme relativeme1'lt considerable n'est pa,s
suffisante··'en raisonde'l'ampleur des'besoins des pays en develpppement' en .
matiew-~ de f·inancement·'delabal<inb"e 'des paiements. .,

, -, .. , i - ,

44. Pour. ce qu:l.",,st'qe,la portee d9sprogrammes.de financement, on' ¢coState
egalement que, ces dern!eres annees , le:FMI a. dirige son attention'fers
l'Hargissement et.i.'a.m,el,i.oration deses moyensdo'.elllJ'runt's, tels que Itinsti­
tution du service "l<U;gt du Fonds, d'un arrangementde/financement a longterme,
Le fo""'s fiduciaire,.. qu;,pourvoit .a despr~ts pour' ainsi dire sans'intertl'ten
faveur des pays en.<io;'.v.Cjlpppement aUK revenus modestes~Jprtl'ts:fondessur les
benefices fournispar.J.es vellt"s dtor et la liooraliaation.du·service de
financem:ent,. :cC\~~;;:toi~e.

. ,.,'" !;',
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45. Ce darnier service rev~t une importance toute particuliere pour les
pays en, developpement,: &,;r:i,cai~,~"",utres. Au cour's des trois dernieres
anne,;", ce selVicea PDlllf!erise,!",r~"~~4~50p. lpo,desmanql1es a gagner' des pays
en developpement dus au flechissement de leurs exportations et a octroye des
pr8tsde llordre dl>.2 milliards d,e.DTS. Il collviendrait quece serivce soit.
lioora!iseencore davantage pourqu~il s'aligne sur les besoins reels des
pays en deve.loppemerrr africains et autres. Le. niveau,cl.u financement au~Gl.,
il pourvod.t reste bi,enen.:<leq8. d~sJ~esoins a c;et ega~ I compte .tenu des
fluctUations acbuse"s'que connaissent actuellement les recettes dlexportation
de ce groUpe de p«yso Dans cea cotXIitions il est neces!,aire que Le foneticI''''
nement de ce seryicesoitameliore encore davantage sansde~ai•. De m&1e, bien
qiie Le stock regulateur du service.(e.finaneement n1ait pas eneore ete beaucoup
utilise,).l est l'0~sible qu:unelarG1ssement de son uti,lis~tion soit necessaire"
ai~~~'fe¥r,:~~/,!,it,,<'IueIe nombre et la porte!>.desacco~sdeprodu~ts relevant.
dl,£pi('ogramllle general de la QWCED (laps ce doma111e pour-rad.enf fort b1en .. '
a4,"llllint er . .. ' , .l,:

46.DlautI'e part, I'application de la clause conditionnelle se fonde, d'ap~es
les explications du Fonds, sur Le principe selan lequel il' est contraireawe .
inter8ts de n:importe quel pays (et d'ailleurs irrealisable en fin de compte)
quel~,it payssl:'l>is~~1?!"M"ll:tJ-.Qrntte.mM~.eildWcLtsdesaba.lanced<>s
paiements qui ne peuvent ~tre ccmpenses par de,L apports..de capitaux,·· o'est­
a-dire que Ia necessite stirnpose de mesures correctives d'ordre politique.
Bien entend", aucun pays 'en developpetiiEmfriepeut cotttest<;r cett-e maniere de
voir en principe; ·les objections 'ne 'r>Juvent ~tre dirigees 'que contre l'ap­
plicationde ..ce principe~ Dans certains cas, lescoroitions prescrites, loin
d'fltre utiles,s'opposent au developpement et"a 1.acroissapce economiqiie des
pays en deveooppeaerrt africains et 'alitlres" DeDi&e,i1 y ades.d.rconstances
pour lesquellesl'app1ication de la clause conlitiol:Jhelle'aux tranches de
credit n'a rien de' juiicieux•. Acet"gird,les paysim)iSttiaHses doivent
pr~ter leur concoursen s 'efforc;ant davantage '. d 'atteriiler ~les probleDies . ..
exterieursqui' harceIent les pays en deil'e16Ppement e · Entin, Ie Fonds doit
prendre en consideration les objectifsinterietirsp'Pbli.tiques et socdaux, de
sesmeinbres,.conune aussi leur ordr'e d"urgence" eebrioniique. La clause condition­
nelle,l,teUequ I appliquee par le Fonds;':doit aussi"' permettre' des vi'i:esses ,
differentes d' ajustement pour lesdiff'eren:tspa1"s; en corisequ~e, i1 import",
que. la: dure" desprogra.mmes soit allcngee, dans les cajl "en):'a.xticulier aU' il1
a des,variations, de la politique ger.erale relevant des·'sthIcttires. Acet • '
egard, on eons'race que le systeme elargi du Fonds englobe des' progr~es;d'lune
duree pouvant atteindre trois anset que les accords de reSe"e (stand bY)
sletendent frequemmen.t au---deH de la pcriodetra<!itionnelle d I une annees; De
m$me, Les periodes. de ,remboursement, limitees,Il()I'I\l,,:lement a un dela~90mpr;is
entre, trois. et canq ans aw<te~es de, fa P1\lPa-ct.,ql'lf', "i'ervices affects.. par; Le
Fond's; peuVent' $tre prolo"gees, en cas. de cir()onst'!-1J.Ces eX()l>ptionneHe<>"a. .
s epr ou quit ansdan.s' l~s ca.s defi=cementcorilplemep;l;aire et. de re()().I]1I'S au
service~largi ej:: m$me it dix all!' dans Le cas du {OlE!' fi,duciaire. Sienque
toutes ces mesuX'e,; puissent ~tre.uH+es aUXO pays en ,developpementdap,s,une
large mesure, il n'en reste pasm;'ins beaucoup a faire enCOre pour repoJ)dre
aUX besoins urgents du developpement et de la croissance economique, aUX
transformations correspendantes des structures et it la duree du processus
d 'ajustement.
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47 •. Un autre point apparente est la surveiJ.laiiceciu.sisteme mon6taire inter"-
'·~tionai.. Lea plouvem<:ri1!s des. taW<;. de change,. di!ns"les.corditions du flottement

des monnaies, ont' &tef 1 'origine'11t'ef:fet:S)ded~tabilisatio~ces denderes
anneeso Eu egard aux circonstances, Le Fonds, par l'intermed'iafre de saS
~onsulta:tions 'armue'Lkea et de l~=ercice;de 'la sUJ'1/'eUlance,doij; exer"e, un
controle impartiel.sJU" les,politiques..de$,esmclllbjffiB, E)ll matiere de, changes

•• poun eviter les.desordres etc, les lI1aI1iPulation$ df»';taux it des fins 4e.concur­
·'reinel'''· A cet egam, il'Sl'lIlbleuw'il.•appart,ienne;au .F~uJds de definiI'et<:l1'
j <me'ttreau,'pc"_nt.Uneistrategie,¢O'ooet'tee dela cl'qis,sance al'usage, des pays

illdustlrial:i:SdS"l. 'C<itte S'tra'tiSgie;, eSLOO13;1;:16ni1'c nit J;' 01" en,t~l"fi<illirelflU1lPleur

d~s,de£icJitB;et) des-ex:c6dents;.ee':la balance ~es ,pai_e!R/ilQ,tEie,t b:risel':Le'!:~

,aocions I'nchlii?nedef.lationhis1::eEi'-e'l; .'.:i:flIflatiPi!Wi$tes 9OrrElsppndant~"h.La
, surveillance.et la.strat6gie'mentionnee"c-i-,<lel¥>US doiven,t,3t~ 1f~: .etljf autre
·appCLiquici>.'rirgoureudemeht, etre"Pectees'1i"la£~i$,par.]',,'F'onds et Jl<!-r$e$, pays
:metnbreso: j.;. ;,.;,-,,;.; ,i: ,:... f,;

'; )~),;-:, ' ';. 1'";1;-:'

,Le ,rS],e" des.• DTS
, ( ,I:
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""Q~;tte f'orme , pri>s de 13,3mi,lli"rds de, DTS etaient disponibles, <>n mai 1979;
.,s,elon unedecisi~~ ~I',ente duFonds fa;v0r'able a, La reprise des: distribu1:ions
cieP'fS, cetre rnaAAe:dpit, ~re portee a 21,3 milliards de DTS avant ~e

lex:danvie", 19(},l. " , , , ' "'"

51'~-CJutr,t.>[esd),1'Sentaritqu'avoirintei"nah<mal comma irxliqueOlo-dessus,
'l1"t'il. des,avoirs exprimes en DTSdontlevo'lume est plus grand .que la_sse

"," 'l1ifmSdlsj>pnib1esmentionnes cio-dess\ls.Ct>mme 1es DTSsont punne de-compte
duFonds';avep'la:q"elle 'Les val<imrsde's' 'quote&;.pllrts du Fonds sont exprimeBS,

,,' 'e,t l' a,ct,if et Ie passU du Fonds sont rediges ,iles ac~ivites financieres,i(iu
. 'Fonds, pourrderrl: HeiXIre Le recours aux DTS ent-ant quletal-on de valeur dans

.' ies relatiorls monetaires et firllmciereo' :internati-oliales. -,' OUtre"le Fonds",
(l!' !.ut:resi~ttt,utioriS firiahcieres'internat:ionales', cOrnme la;'Banque mondill,le,

- 1 '" l~J3anque ~ri;'ainede developp'elrtent, la Banque: asiatique de developpernent,
v-r 'Ie Fords international'deClevelbppementagricole,la Banqueno-rdiqUe d"illWestis­

sement et un certain nombre d'inst:itutiens de compensation et de paiE!lllents en
Asie et en Amerique latine utilisent les DTS conune unite de compte; d'autre
part, les DTS sont adoptes, ou sont envisages, conune unite d.e.C9mp;te.8,J.l t:i.tre
demult:i.ples traites portant sur des activites telles que les transports
i"1:ei-iJAt'io'niuJt sous diverses formes, 'lestelecommunicat:ions et' les servioes
f;<;>staWi:; lesoperatiohs financiereset lesobligat:ions concernant les.' produits.
iJern~me, 1'utp-isation privee cles'OTSen tant qu'unitede compte se repand.

c 'Qtioi qu'Hen' so:i,t; il resteune' mul1:itude deproblemes a surmonter avant -que
... iJ':ie~DTS s"affirmerit definiHvement dans Le systeme monetaire international.

"-J,;"', I r' ~ <: . _.

52. Uncertain' nombre, de, questions n 'ont ,pas encore trouve de reponse. Par
exemple, il faut considerer la necessite d'augmenter Ie 'taux d'inter~t des
DTS pour faire decet illl>trument un avoir de reserve plus soouisant et plus
'solide sti~ Le terrain dehl concurrence et' poi1r·elarg:ir leur' utilisation; en

'outre, iI est necessaired'et'ooier plus .it-tent'ivement la question -<iu remplace­
JII<:>nt <i£de laresoudre Ie pIlls rapidement p';saible.

53. -"~in. la question 'vi~ale dellattr:ib~tion,d'une quantitesuffisante de
.- -, ,. ""'- .,' ;. ,,' - ,.", ""., ,' ... - _.r "A

_DT::;a~ firis du develoPPementdans, les .. pays en developpement ,doit encore etre
; ietudiee et resolue selon ce qui a~te Gugi;ere ci~essus; a cer egaX'd, la

derniere attribution deDTS, .. estre.sMe en de<;a, de cequ'on avait pu esper-er ,
,Uneattriblltion supplel1!en,tairep I ajoutera, ;rien en fin de, ,co.Dpte aux pressions
.ililflationnistes, cOn,tra,ire",enta ce qu'onpretend dans certains milieux. En

,fait,les liquidites int.ernation"les, si ellessontaugmente.es de, cette maniere,
,aboutiront a une repartition ?l.=,r,ationnelle des res,erves. De m&>e, :il
~~ait ~tpe utile que les att~ibl11;iollG de DTS aux fins du deveIoppemenr soient
augmentees si lion se-Mcicle a fa,i1"e des nrs l'avoirde reservepr:inc:i.pal.
Cette augmentation,devJ:Ya se~situera UIiniveau sUffisant,pQur\in certa,in

I ~ .. . , ~ ,-. . ..-.' --,. .
nombre d annees a vemr-.,

L'ajustem~l\t ",

.-54. 'Au t~tre dt.t4e~i~e ame'ndernen.t.·~U)( ,st.atuts du .FllI t ,toUoj'les '»t~t~ine~bres
s'engagent a coll"bor<;r,avec Ie Forxls,<;tavec 1es ,a,utres E1;ats .membr-es pOjU'
obtenir des accoNs de chance harmonieux et pour favoriser un systeme stable
de taw< de change. Les statuts indiquent nettement que la stabilite a
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l'echelon des pays est une condition necessaire de la stabilite du systeme
mOnCTaire international et<!IUej>' avec certainesreserve';f,tous' les membres
sQl\t;d"accord pour favoriser une croissance e'conolllique'harmonieuse s'il y a
une stabilite des prix raisonnable. '

55. 'Si des'efforts o~t,';te deployes et continuent4'ttrt> d;ZploY~G dans Le sens
d 'une stabihte plus gratide, une difference importanie subsiste entre les
objectifs des statuts modifies et la situation de l'eeonomie mondiale.
l"ampleur'.cjes, llIOuvements,des :tawl> de change ces deritieres' annees a cree nCaa­
moins desdifficultes pourrdl.esmembres du Fonds et'pins 'particulierement 'pour
les paysendeveloppement africains ",10 auer-es , Comm~' on pouvait Le prevoit','
les membres d,u,1'1oOO8: sQutiennent'des opinions divergentes qUailt aux avarrcagea
de La souplesse,des taux .de change. 'Laplupart des pays en develo!,pement ,dont
Lea-pays africains, qui alignent leurs taux de change sur'Une'monrtaie,donnee,!:>ti
un groupe de'monnaies ne partagentpas la concepcdon de certains 'des grands'
pays,ilJdustrialise,s sur le,£lottement"des monnaies. Les paysendeveloppemerit
continuent' .de .preferer; des' taux'ide' change: fixes, mais susceptiblesd '@tre;
ajustesj car il endecoulepour eUX un certain degre important de'stabilite,
dans la valeur de leurs reserves de devises 6trangeres et de leurs. ech!mges
commerciaux, alors que les pays industrialises ont tendance a preferer Le
flottement. Toutelois, ces dernieres annees, les fluctuations aC9uptter,me
des taux de change ont donne lieu a des problemes pour les pays a:fr:t<i~q~,et'
les aut-res pays en deveLoppemerrt , bien que la plupart d'entre eux continuent
d •aligner leurs taux de change. Dans Le cas des pays africains sUl:\O~qllIl2s it '
\lAO monnaie unique, la variabilite plus forte des taux de changeeii.tT~'-l:i '
monnaie d t intervention et Les, .autres monnaf.es peut aboutir a une plu~ ,large "
varia"ilit,ea' la fois du taux de change effectif du pays et du pri~enJ!)c1rinale
LcdaLe des"j,inportations et des exportations. Un accroissement deS fiii<;lj;,.¥it:l,Qn8
a court te~e des morinai"s principa:l,es implique aussi que Le ta';" decl"':~ed'un
pays en developpement reagit it des fact-eurs subordonnCs.a. hpositiqn ',exterieure
du pays emettant sa monnaie d'intervention plus etroitementqu'a ses pr-opr-es
besoins 'interieursou' a ses besoins en matiere de balance des pa.Lemerrts , En·
bref, ·lechou'd'unalignetllent appr-opr-Ie est devenu unedecisio'n difficile pour
les pays'en,'developper.tent dans Le climat des taux de' change d,'aujourd'nui.
L'accroissementdes fluctuations des taux dachange a'donnelieu it des problemes
de gestion' du porte-feulUe pour les pays en, de1l'eloppement, qai pour laplupart
ont la :quasi~totalitede leurs reserves de devises en une monnaf.e unique. De '
m~e, les fluctuations des taux de change ont diminue la fonction'de stabi­
lisationde certaines des monaad.es fortes' et la hausseet La variabilite des,
prix a l'importation ont donne lieu a une delTlal'ldeen faveur de reserves plus
importantes et'mieux garanties. Les'pays 'en developpemelitqui s'aHgnent sur
une monnaie unique dont la 'valeur, future est incertaine' 'risquent de se tx'ouVer
dans une situation embarassante du fait qu'il leur faut necessairementdetenir
des so,].des de roulement plus importal1tes dans cette monnaie, alors qu!·i1 est
possible'qu'ils souhaiteraient dfversifier,leurs reserves •.-. " ",', ::"., ',.._.,' . , .
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56.": Enfin, on prevoit que La plupart des pays africains, au m~me titre que la
majeure partie des, p"ys en developpement •. auronr beaucoup a squffrir de aa
tendancerece~tl"id:1~ •pays.d¢v;elpppgoll<vers Ie ,,protectionnisme" de, 1".secheresse,
de 1,,, tendance.a, all ..bafsse des..c,ollrs des. P.r<xluits pn;i.ma;i.res, dela degratl.aHon,
des tennes de l'echange et d 'une nouvelle di.rnin~ti(m des niveau.x;de· leurs
reserves de devises. Dans ces conditions, ces problemes et ceux dont il. a etc
'question plus hauc :cretint une situation extrgmement difficile dans, l~ cas deli; .'
pays en deV'eloppement· africaihs et autres.' :." , . : .' '., . '

, " "., -, ,,"

5!,~ J:lp 'i;(mse~e\lce"ies politiques des .taux de chan~,c;l"'l1SJeca"pl~sparti­
cUHer~m.,~tde,s!p,,}'s.~,eveloPP';s, doivel1t gtre realigne.\l de I!l<Lniere a se
confo~eraux,n~pe.<\s.it6s.d ! une ,stabilite plus grande. sur les!llaJ:'Ches mondd.aux
deGrc~es,:.s.pec:j..~1eme~ :;;1 l,'on connddez-e qufun grand"llI;>Illbre depay~\ ;
,,{ricains,depe~e~ de d~cisions unilaterales prises par:les pays a. rno~ie
d' :intervent~Ol1••• La, :Ii'uryeq.lance de la part du FL'l,doi1; .a\,lSs:!- ~h'e' rigoureuse I
et propice il y.ne:~lioration. r,larquee du processus :4 '"jl,\St.ement momial. En "
0\lt.J:'C",eniP'i'cS.e,n,ce d'une. '?it~"t;ion de ce genre,: La necessite s:l1rnpose d'urgence
pour Ie!!, pays el1.de:V<illoppemez:'t africains.et autres dfavoir un.meilleur acces'
awe.ll1l>rcM"'<l.e 1''i'~~e~t des pays industri~lises, ce quifaciliterait les efforts
d' aJl,\Ste!ll~.'i't.

IV. COCl"ERATlON NQ!IErAIRE sr FINANCIERE ENTRE LES PAYS Ell DEVELOPPEf.1ENT
REPlmCiJSSIONSCOOR1i:SPONDANTES DANS tss PAYS AFRICAINS

! .")..;,, <J I· . :';., . j

A• Rappel dIi passe

58. La notion decoopefatfon economique entre"payG Em'developpenient (CEPOY"
fait 'partie intcgrante de La' notion de nouvel ordre economiqUe international~

Elle 'itnplique avant totlt.!> chose 'que' les 'pays en deve1appement" doivent' compteI'
'silrtout sur leurs pr-opres ~fforts"poUr tendre a la fois vet's la croissance
cconomique et Ie developpelltenb,l

", . ,':1, .',', i."" : .., ,; .

59. Conformement awe, obJe,ctifs,pe laCEPO, les pays en deveIoppemerrt ant
forrnu16e des recornmandatiotlS"u',sy,steme des Nations Unies "taut-res insti­
tutions internationalespour, soiliciter des rnesures de Goutien appropriees.

: :q, '.y :a 'liell' de signaler que 1 fAssemblee generale .a .cons'tammerrt enterine' CEIS

re,9DlI1ll""ndati~ms, par exempl", dans ses reaolut.ions 3177 Oo..'VIlI) du 17 "
dec"",bre 1.973, 3~4 (xxrx) du 29 novembre 1974, 31,42 (xrx). du,9 dcceJl)bre 1975,
et 31/.L19.du 13d6cel1lbre,1976.Le 19 decernbre 1977 l'Assembleegenerale 'a ..
adoptela resoJut~on 32/i&v sur la CEPD qui, entre autrea disp0'li,tions, priait i
inntamment .. Les ins.tJ.tutions, ,specialisees et les .autres organisat:i:qn.s. du
sYli>teme dos .!iatior1s" Unie,s,.) conf,ormer.lent a leur r.l<!ndat et a Leur-s uaages , de
SOl,lteni,r Les me,s\'l'.es tend.'i'l1t ala, cooperation economiqueentre les pays en
deveioppemE\\lt. ,

60. 'De'~me, ily a lieu de rappeler quelquee-Unes"des·d6cisions s~illaqtes

adoptxies a des conferences et a des 'reunions des paysd'll: Ti.ers llonde eux-­
mlmles. II y a eu en particulier la troisieme reunion ministerielle du Groupe
des 77 organisee a I.Ianille (Philippines) clu 26 janvier au 7 fevrier 1976, La
cinquieme conference du sommet des pays non allignes a ColombO en ao£t 1976
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" H 'lkt2t:OniQrenc6cur 1;1 ~bopct-itioll6conoliTl~entre'pay!' ,en d6velbppement
jf,&nvoqU6!b'l 'Iel<i~' I'!isept't;'tlbr,; 1-976. 'A; '6et~e;deMliere e<>nt'erence, un rapport
,'~: 6¥6:,&l,'?Rg~U.i;'6~th'f'ut~r¥~U:bp6~itibnl;;"co~1pre~it:,unpi-ograll1me d~ neaurec
"i'le'c'6titic:!'n: nant,'leMilb deb 'objectifc d'e la C!WU. 11ne des;rep~andat1ons leo

pluc iTI~ortantcs pr6coniaait la conclusion d'accorclo nonetaires entre pays en
d6veloppempnt destinec: " , '
I," ,-.',V.r'··,: ;:~:::,._,':':J~~~'; ·~·"I:;-'j;_-:':.>_;t.j __ ~ ";':':, -/ci"!.,'J :' ...-.: ..'", . ,~'. "

''--'17' 'Zire'nPorcer 'lea'accon:li'de compensation actueb,etia.:wbClusion de. - _.,-_.".- '-_ _.. ' '.' ..' .
nouveaux accordo a l'echelon des sous-rcgion , au niveau interregional
et sur Ie planreaiocal; --" " ;, " •

-, ;J;:~',,#.) "it 6tabUtdl"no~~iles¥elati~hoeittte lessfst~llle~d'i'p;i~~~nts
act~,lse't,lil &nci~i~n.'1 ',a:cc,?rds de paie~ti!ss6U&:'~l:I~~!!!'UJ!:'inter-­
reGi0r'llux etreq!,na'P'!,Io~~~Sihies a t?U$le~:R!tys,~n,aeV'e~~pp~nt;

a l'ha:ll'l;1onisationdes, poUtiques, des t':uu, ,deichatlge: des ,payGen
developpeL1ent de telle sortequ!elles .favorisent" 11'41 'cellbat1lZes~om­

l'JerciaWt entre, eux au lieu d 'y faire qbstacl~'''d
.,. .,. """ .. ,_. _•.•, .' -c •• -'" ';','l . -"'" . _. ..' "C', , • :, ',');:';,)!;: -i,' .\._

,
Q:)

. "~'i .

" 61.'4tcb~6,:,ence :de L1e*rco,~il>radiiit~g4JilnEi~ l ~f-ecomtliil)cilitIoiirpl."¢c6nisant
, ' , U'ere,atiop 'de. divers, {,p:'otIPestl"e,!perts, capable$irr(lll}~rdlh"le:';i~roblemes,parti­

, dW::iers'Tel~ant ldfla, <:;oop.§I'ati¢~6c;:onomiqi,ie •~ii1;f~'fespaYii'en.'deV'eloppement •
'Oarts ledoJll<1fn¢ de lit C<:Kipcrit'i.on i:)6nctai.~eet, f:i.nari6iere, ,1<f GrouPe de travial

dec a.cic6~sde paietnetits'inultilafeflitiient'rl"p;lys endeveloppeme~ g'e"treuni
a'Ca'raca'ii1i,ii iJUillet1??:t<;", "',:'", " i,1. ,. • ': L'

~. ,ee Grol,lPecle travl!.il a, reconnanq6 l'instit¢-i.on d 'un COI!1ite de,coo~ination

.~Ur "lii'~<$ra~fafj.' 'muitilatorl;llepburlec', i>aiein~nts eflea ,~fair~s'lllOnetaires
r ; " 'erttre 1"!0 ~ays' 'eri'dev'eloppenieilt apr~s' laratl.{iCiiti<;it:l,parlEu.l 'aUtorite~'compe-

"( , .' .,'" ' -. /' .' - , •••--, _ I",.' --",- .,'," ., -.' .' ,".' ,", "'.' , .'.'. :'" .",.'.' " +.' .-,,, ' .. ,.', ',-.-.' , -". '~"'r

't'ent~s deo"fiQcl:lJ;i::ls'mi,lltiI'l'teJ;'atlX deJ1aieme'ntset ,(l~ 'compensil.tioll.
,.' - ~:_"!r"·',:·..-·.i._·:r-,_; ",:",' '. ;1':,/" -"':":'"::'::.,:..-;:-;:(- ;

,63,,,, 'La- prell1i"reir~uniQn c;lu.co!l\it~<l!l coon1itIWtio~ de lacooperatiAA:mw.ti­
lat6rale pour Lee paiements et II'S affaires monetaires entre lel>iPlliy,lJell develop­
pement a eu lieu a Bangkok du 11 au 14 juillet 1978. Le mandat de ce Comite
.de cOC!~nati-on est',l~ ..t>uiv:ant, I,:, ',li;!.:::'! !!G,t L'i "'(h',' .,

•••, ••••• _._ .......... _ •• , ~_ ••• -_.--.,.__". -"._,'_"""'_ ,.,.__ .-. •..,.,--....,.""', ...._ ... e, , '_ ~_~ ._ •.•.•••. •••. ,._,_.. ..,'

a) .,t'r'a"''aiililz.:aa~,les'-,:'Jes::Obj_tif~4;(l'~lMa~''~:i.'.on.:monetairedcsi,,"l16s
- . \,~~le qr,o,ure.c\e,s,7?5tfa~orise,r \jlle,co?~er'lt.:i,,()~,J?l,4S etroit~ entre

lespays ~n d~veloppementpourles'1Uest1onsrelat1v~,auxaccords
, mUlnIatcraQxde ',pafeltients e1:' de' COdpc~a.ti6n mqrtctairc'; .

. , " . . . .. .,.".' ;."' -', '" ", . " ..." . . '" i . ,.~_:_ ; ,,;,),. :-,:

",.• ~) .:facilLte.... les echanae<, 'de ;'I'enzeigneme.ntllo entr¢ l.ef/.oreanisations
, pe..?ticipan1':es V " " it" ' " '

.£l' 6t:tf1i,er ',le6 ,m6y'e¥d~ane'l{oi;'et; le,f'O¥~i~t1D:",#rit e1': l'eff1.cacite des
aocordc actuels de p,aiementC et I'le coopcra'tion lnonetaire; .

" .,. "F' '. -', .5i!" -", C,',' ;,._,- -, 'I'" -"',

'.organj;s~r~ chacruet'o,i.e.que 'ce s,ara ~cessaire, unEl,'assistance en
fa.va!ir, dec nouveauxaccoms depa,iemen1ts et de c!llOPcration monetaire;

ctiJdit)xi "1es pro6poditidnspr6conisanf;If,e'~'bii~demerit.de liaisons entre
~~rtaino ou ia.to:talitcc1~s aGcoxPspe. ,paiem:e#~f,,~'{,cl,e c()~ration
r.\onctaire exiotant60 ont'I'e leo payq .en ~6velOppecient-;'

'-:,';; ~ i

: /:
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.0 etudier les propositions preconisant l'instauration de dispositions
speciales entre les accords de' colnpensation et de paiements existants
entre les pays en developpement et Lea 'systemes de reglement des
pay::; qui :sontmelllbres duConsed.L d'assistance economiqile mutuelle
(eAEl:]) ~ .

B. Lumiere sur 130 cooperation monetaire et financier<:> entre les pays en
.<

;"

"154.' t f ins.taW:~tion'cl;'~ccord; de' coop~mh~Amonetaire.etde paiements dans
Ie Tiers Monde a ete une realisation imPortante' a~ credit des pays en develop­
pernento Le ,systeme des" Nati6ns'Unies, avec eriParticulier les commi~sions

-(C)·rrr. ~onomiquesire~iona'les',ajoue et cohHnuet"aae' jouer:un 1"8le catalyseur de
'L premier' plan~ . Touterois j ilt"es--t~ encoreposs1ble. CI'ameliorer certaines des

strveturel' d'~e<;>ution.aptuenes"et<;leIes ,.elargir.4eman,:i,¢re a favoriser les
relat:j.ol).fl tinanci~r.~, et conU,nHciates..,' . .'. . . '. . .

65. La creation m&te:du'Comih' de: i:loordWtiontemoigned'un'progres manifeste
vel'S Le renforcement de 130 notion d 'autonomie collective entre les pays en

;deiteloppement tliaM' 1edtimairte de. 130 cooperationmonetait'e it finandere~. Pour
-.) i: ~tl'eea:mesure del1Je'I!tt-e a",*elJutibn' tout' systemed'eltPansion dl:ij¢omm~ree gr$ce
• ..:"a' un: prooessU!l 'pr.ogressit'de'l!i.ooi'liUsation'des'bbstacles ·tartfaire.s" et" aut1"es,
",il falldra que r les :pays'~ndeveloppellleh1:ap~li<tuentune serle' de ;"l'ls6res lllone­

'taires "t filWteieres '(:oneerlees'powant·:Mmpenser 'les desequlHbr'E!s ·cem.­
merciaux dun aux structures entre les participants.: .:. , ".'

.,e ·,,66.,· :Apres a'll'oireicamine 'Ies'iltod';'s ci.'exl'J15tition d,i,·;li coop&ra:t'l:<irt~m<inetaifleet
. financier0,existantee1:envi,j,agee'dansle'l'ir:6-.irii6lde, le'C<>niifeded.oordination
.' 'a faHNlltarquer :qu'tl ser<i.i:t 'necessaire dE!"c:ree,.;'c!.es mayensmultinaHcinaux

specd.aux-de '£iimmC€lllent du'cOllinlere~'pbur s<ititeni~aila fois l'expanstdn des
_. e<f~,ang~l>,'7p.·g~,*r"'t et. l,¥m,¥ar,f',!l,.e~ faveurdes. payscleslllOj,ns develORl'elS en

pa.rt!.c,u1ier.! ""') r, : ..".,.;.. "

.D )Cooperation '~~~ila~er~iepo~iespai~nis,et lill ...t't1aire~' m~ne-
taires et financiere::; entre les pays en developpement

.. - '.,,;: i -, . ,.- - L_ "-'--,

-v' ,67. Le 'pgeJi&tariat de"'l" CEAs 'est Taiice receml:.Gnt dans'un certain
nombre d' activi1;e';wteec sur ledomaines de 1.. cooperatiori pour les
paiementaetlet;· 'affa:ires monetaires et financieres"en Af''rique. Un effort
;i.mportant a et6\,01'),$ac1'6 en particulier a 130 preparation d'un'lettde
et ult&rieureme'nt d'un accord pour 130 creation d:'une undon de Compensation
et de paiements en Afrique du Centre, inspire'e plus ou moins de 130
ChamOr-e :ie compensation de 1'Mrique q'e l·Ouest. En fait, cet<accord
a et6; afgne par 1e$ autorites coctj>6t<srtt'es des: pays interesses au debut de
1979. D·atitre pari;, un groupe de .travail a ete instit:ue pourproc6der
aux t.ravawi nccessair",c en pr&visi~nCie 130, I'n~atii:m effective de cette
itJporlante institution.une autre activite apparerrree est 130 preparation

,d'un ·pro1:.oco1e: .'re.!i:,t'if aux llccordsde colnpcnsa:tion e.t de pad.ements prevus
pour l'Afriqile cde' PEst et PAfriqucaUGtrale. Cette actf'll'ite a Gte
entreprise a la' suite cl'une:demande'forl1ifilee'par Le Connen des Llinistres
du UUlPCC de Lusaka (Centre multilateral de progranunation et d 'execution)

-------
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a l'occasion ciune reunion tenue ~ In fin de 19770 Ce protocole, qui eet en
.., r
couns de rooactioil, c!oit etr~ pr6centc pour exa}1~n ~ ~_l 'E[~u,i::>e interJouverne-
merrtaLe ce "ne~bcICltion f!:ui'travaillc ac't'ueLlenerrr i'lq.,creaiion d'une,zot:leo
d·6~ha~e?1:>r&~erentie16i IJ-intention_dec,2t2.t~,cfe, l-'Mrique de IfZst",e:ti,,~
de J.'~Mric=ue: 'c;ustrale 0 Le .?l"otocole pr-endr-a en con:::idcration, L"etucie etablie
pre?~c1er],_~ent par Le secretari~t de La C~A· J..ce cujet et Les op~niono tYe"
t-'Ab.:JO'ci-k.'tion ('led banquec centraleawricainec" II Sera ,suivi G'autrep' Etudes
sur fa" creation pr-opr-euerrt elite de l' Lns i t ut i.on c.nv:ic.t'1;,-ec.. Lo profocolc'r'ct
ICG :;_%i:'?,8~-CU(·.8b :cer-ont:Jr6ccnt&c.' .cnte;.l?cOP?Ol"tun r.u Concoi.L c~eG Gouver{i:eurc
(~3, .1'kqcxi2,ti on (~2c·b2.n(_~UGG centY'2.1ec ¢'.fr!ic2.incG 0

68,. D'a'Ut:r.8'~}2.r-',:-, Le SonD~il (leo ;ouvern'8::1To ":13 l"/~:::.sbci2.tion·p 1 C·C'. cint=:Ui8ne
r-Surijon oI"'cinc:ire, 1:'. couccr-Lr 2 La noceccit'2 (~J'une ~tuC:G cur 1:-. poccibilit6

::.~_ '2>:-'J:)teri:mc unit;S (~C c'Olj:?te :lQnct2.irG uni:Z.::)l-'~.:.e ~)ou.r· lee o:J'.2rc-.ti::>ns (ICc01::i?'en­
cation et 12 r~:;lc:Jent clcc. b2.1r,1~ccc netteD clc.nc Lc ccc.r-e (cc in::3tituti'.JD.c so'u'c­
r-§.=iQnC'..le::, c:e cO;J?e~1e2.tion et (,.'.G ?':.iG'.:entc" :~n conc:S'_'acncc, Le F .. :1 2. :5.t&
.?reccenti e.u cujet de 12. poccibilit 2 (':' :~t2.~)lir 1 '5tu,.:'.c nScccG2-ire 0 Cctte
in,:;tituti'.Jll r2.2'-;3i 12.7.:>r2~~,le:JG:nt -\ cct-tc c':'~~~JE'_rdlCo

69. De oeu8, ,~c:: tr2.72.U:~ pr":':?2..r2.toir~c c e r-orrc lc,ncSo en co t o'or-e 197) au
cujct c.e La :?C>Gcibilit6 d c cr-cor- W1 cyct'2.~JC cle conpencatLon et. C:e paLemento .,.:,
clans Le cadre (~rune inGtitution .co~r:1erciale app r-opr-Loe en Afri(~ue (~U I,rorc.~.

;)'autre part, leG activitca ce ~ourcuivront i propoc ~u soutien et du renf@rce­
uerrt de La Chanbr-e c':e .cotl,?enoc_tion tic Itlr1.ric~uc de lrOuent (CCAO), pour 0.u ' e l l e
puisne .rcponc1re 2.U;~ be.::>oinc de la COI~t:1UDC'_utc 6cono~:dr::.ue .cl(j::c 2tats ole l'Afrique
,'e 1'0ueat (C...._):':AO). Cette institution a POUl' ':Jeubrec e_otuelleuent treize
bancuec centrales.,nationc:lec. Lo3 noribr-e LeG :·.le~Jb:rcG c:oit etre ::,ortc 3. oe i ze
c'eGt-~-clire toutpc lee bansuec centralcc dec payc ~G l~ Gouc-re0ion de
1 'Mric:ue de IJOu-eo:tr.tel1e c~ue c:efinie par La C2A. :-:!:n outre, un appud, cer-a
acoordo au Centre afr-LcaLn d' etucleG .aoncta l r-ec ~ui aouvert sec por-te.c en
janvier 1970. Outre ~u'ilpour~oit ~u secretariat techni~ue cie l'Acsociation
clec ban~ucD centralcc africainc3, Ie Centre be COnDacre a clec recherches, a
cleo publications et i cee activitG8 ~e fonJation profeozionnellc ~anD lee
rlrn~inec dca· affairec oonGtaires~ bancairec et fihancieres,.en ten~nt ·~?~pte

c:e 1 J SiTolution dec a~fZ'.irec nonctair<ic et "Zihanei~rec .Lnt-er-nat.LonzLec ,

70. ::mf.in., avec 12. coLl.cbor-a'tLorr de l"l\GDQciation.9 ' 'la c:2A envd.sage actuellement
de pour-oufvr-e GCG e:Zforts tC11C~-ant;\ La creation cl "e ooocda t Lonc ~ouc-r6~ionalec

de bans-uee 'cor.me r-c Le.Lec , GUl" Le '~:io':~81e p Lurv au noinc decelle qui- exdate en
Afrique de l'Oucct D La CO~E1icGion cnvic2.ac e~aleucnt do rC3roU?er :cn cGfini­
tive Gee inztitution.s G:)uc-rc,Jionalec :',~e :)an-~ueG cottner-c.ia Leo en une aOl3oci­
ation panaf'r-LcaIno (eo banrue o c oi.iraer-cLa Lec ~ Ilnc activit6 eppar-eri't'Se eot la
cr6ation (: 1entr-epr-Lcec /.: rascu:r2..i1ce:J .e't de rcaccurancc:::; 1. 1 r ecli.elort· dec lJ2!..yc,
dane Lee :~Ctc.. 0:).' ~l nl on e.::~icte~paG cncor-e , et cur- Le p12.n (lea o-oUlJ-rcgiono,
:?ou~ c~:~c" op6r2..tiond ~~~ y2.G~u:r2"'nce et ce reaGGurancc-:1e' Jral1L1 enver~ure. CW"
Ie plan pQnafric2.in, la.:Joci&-'c0 &ricaine de': r&a.scurance.n e:;::i..:::;te. cief'l et
fonctionne nornaleClent 0 •
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7r~ Dans Le dot.U:dne dutfLnanoerrerrt eu cr&fit 3. 1 t exportation et d e l' assurance
'.' I., . . " , " " " ' "

au financ~m~p.t" du credit ?1' 1 f'export?_tion, Le secretariat pour-r-a p r'obab.Lemerrt
obtenir les' cervf.cee c.1','e~'::?erts n6cess~ireG tres ?:rochainer.1ent •. Les tra,vaux I

cor:llnenceront" 2.onc i~:1l:i5c1iZ!te:"!lent en vue ce La :n.i.ce en place desiootitutions
approprices '~. l'Schelon ~eG p~ys "et sur lli~e baae ~ultinationale~ La creatio~

de ces inctitutionc contr tbuerv- ?:ta stinulation (:eG echanges couner-oLaux intrc­
africaihs":=},:: lous" Lee nfveaux ; En ce qui concer-ne la r,>roc1uction, on eie pr-opose
c:e crGer l~ez banques ce d6velo~yG::1ent au niveau souc-rGgional, 1-3. 0']. il n'y
en a paG encore. L'intention eat dto~~~nir ~ue cesbansucG entret iennent ' dec
relations avec leG' institutions c~r~ercialec afric&inec, actuelles au futures,
en vue (~U; :Zinance;]cnt d ec f,)rojetc c~e (5.velo?~:)e::Jcnt1 particulier.eGle!1t ceux llui

.,presentent un car-acter-e :Ju~tinational ou ceux ~ui pburraient etre propices ~

.1 1 expans Lon ce La production (~>e biens orient -Sa ver-s '1 ' e::::portation et per;aett~nt

Ie commerce avec, les institutions comraerciales souu-regionales.

1!) Leo accon~s actuels

1. !:..ccorcls de cm:1.1pencation

•7'-. II v .« ~_ctuel1e:'.1ent

en <16vcloppe'uent
.0e~Tt 2.cc:>rc'.'c c~e co:.:")Cr1c?tion en "i,:JuO\,~r entre lco.G payc,

conpencati.on (~0nt

1 t Er e.n, Ie H.ipal,
lec uernbr-e» oorrt Le -:unJlac'~eoh,

13 Pa~:i::;t2.n et Le ;~ri Lan'ta;

Le ,GYD,!:~:.le L~ultilat~ral de cOl.1l')encc.tion r..',e La Cora.iunaut S caraibe,
avec Ie,:] :"',~r~2:.deG·, :~51ize, 11i/.:.Jinistrc.ti6n r.10n,St<.cire ,de 1 iEct t'.es I

~arai~)e.:::::,le]uyane, la .Jo.:J2.i'-=:ue, ',t"'i"ir.d.qad at Tobago ;

;i) La :C~;.a;.l)re t:0 cO;~9cn.s:c:'ciol1. ~~e lli·J,'.1-:3rir:ue cenbr-aLe , avec SQBt:.::. :\icc:~,

:31 ':'c.:lv2.(~or, Le ';U2..te~Jc_I2., Le Y~o11(-;uraa e-; Le NicE'..ra,311a;

~) Lee accor-;e non';~tv.ireG"':.e 1;c'f:'~:;'t:lun2.';J.t5'~,~eG '";raIY.~.c Lacs, ~ui c:)r,l~renc'.
Le 3ur:.ln:.~i, Le n~1anc~2. et Le r:':f'.rre~

~) Le syct~-le ",",e pa.Lemerrt-s .-~.e 1 r/~cGociQtion 12.tino-a;Jcricc.ine (~e libre
::-chan,3e, avec 1 'i:.r~entirie, 1e ~61ivie, Le '~,rlSGil, lC1. CoLombLe , .)e
C}l.ili, 1<:, n&~u~)li("_:ue r~O;,linicainet 1 t:~r=uateur, Le Ee~::i"'~acj Le ::?ara.1uay,
le)SrDu, lIY]ru,:jut,y et 1'2 7ene.zuel3..j

f) L'Dnion ::~e C>:L1p:en'::2.ti~n ~_Gi7_--'c.i.r.:ue, aV3C 1·' Ircn, Le }.:<::istc.il et 120.
Turc~~lie ;

k Sh2.:.1hre L:e c::>::-~lpens.?tion de I' i.frique (~~e 1 1:AleD"c? evec Le ~~nin,

1 ''0 ..' ' 1 '" 1"" . A 1 "~t 1 rT' 1 Lo, e' ° 1. 2. -Jc...-oae , e _1l1an2., G. ..:Jul1Y~e1 c. -,0 o-c, .J,.v0J.re, e 1,) rJ.8., e
Lali, Le Hiaer, Le ni~eria, 1e 36n63al, la ,~Herr2~ Leone, Le T0.10
et Ia Haute Volta.
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73. Le principal objectif de ces institutions est de faciliter l'ex­
pansfon des ecba.nges commerodaux de m~me que 'les au1:res transactions
courantes .errtir-e les parties.

2. Les accordsmonetaires
•

74.' Il y a au moins
en developpement .r'

, I

cinq groupenentsmonetaires multilateraux entre pays

1)

y)

Ie Fonds'monetaire arabe; dont les membres sont l'Algerie,
Bahrein, l'Egypte, l'!raq, la Jordanie, Ie Kowert, Ie Liban, la
Jamahiriya arabe libyenne, la Mauritanie, Ie Maroc, Qnan, la
Republique democr-acdque popuf.af.r-e du temen, Le Qatar, l'Arabie
saoudite, la Somalie, Le Soudan, la Republique arabe syrienne,
la Tunisie, les Emirats arabes unis et la Republique arabe
yemenite;

Ie Fonds de reserve des Andes, avec la Bolivie, la Colombie,
l'Equateur, Ie Perou et Ie Venezuela;

l'Accord asiatique de credit mutuel (ASEAN), avec l'Indoneaie,
la Malaisie, les Philippines, Singapour et Ie Thailand;

l'e .Fonds de stabilisatiim ·monetaire d'Amerique centrale, avec
Costa Rica, 'El Salvador, Ie Guatemala, Ie Hondur-as et Ie
Nioaragua; .

l'Accord d'assistancefinanciere de l'Assocaition latina­
americaine de li,bre echangeauquel participent l'Argentine, Le
Bresil, la Bolivie,la Col'ombie, Le Chili, la Republique domini­
caine, l'Equateur, Ie liIexique, Ie Paraguay, Le Perou, l'Uruguay
et la Venezuela.



.

3. LeG unions fuonetairec

Lee s euLc arr.s.n3e::lentc c.e cette cat2:~orie corrt

L1Union r1on.6taire cie I' /urir::ue du Centre, avec 1 'El:lpire centrafricain
"'le' C6htr~/ te "~abori'~' 12. n0~julj.lique;-:Iniedu Ge.f,le~0un ..;

't·'~i;~~:'i~10ri6t2.ir~ r~~' ifl!fri~ue~' (~:e 1 1 Quest"', .R~e<;; Ie Irc~~n, leo CSte-
d 'IYoire~ Le HiGer, Le ..YSn6eal, Le Togo let La I~aute' Volta.

On 3 'est ef'f'or-ce de rest£'.urer 1 'Union :;10n~taire LB 1 "anci.enne Comaunaute
(~e I'Afric.ue-:>rientale, r;l;>iG La t ente.tLve 2. etiS abQnc1onn~e; ·-tOtl-h~'f-ciiG" on a .
annGnc6"':uclcuee nro'"'rec- ,vers. 1 'objcctif QOnDiDtant a. crecr .une union .... ,,,"'. "~ , ~ ,,' ,,', -,;'; .. ,., , " ..", ", .', .,' . . -'.- '

de cO~:1oen:J2.tion et C:C »ai.enerrt s en Afrique -' (~u Centre, avec la ,siGnature' cl.' dn
acco:rv-l~1J2.r lee .'~t2.t3 :i.~t:~recD6.s. Toutef'c t c , on pr-evof.r qu'u:n -:nbri ~;:,bre- c'e
peys en cl2v:,e~Or;:H;~!-J~nt jO;1.cron't:. un role ac't i.f ~ 1 t averu.r; v,e~p 1 tinct2.Ul"Z':t.ion
cl 'une Q0'Qp,Q"r'R;:tJ9P- 4~pni(";:uQ errtr-e eux et 2.V~C ,o't autrep ilf1:~-ior}s' e.n, c~',~veloppel".1ent.

, '. " . , -,~ , , ,~ .;

.'! ".i"~' "" ':-1 : r-·'
k cc)op~p,~.tio.n ';:l~~&t~ir~' ~t finr>nci,~t"'.e ent:t~, pays et: :(~~:;-ve16PP~':.}cnt peirt

ae f-)r0.sent~r par-.f:::d,s .souo des fo·r:.1eD in~irectes; p:.:_r cxe~:l?le 2;, '

.~~-q,., .fP::.:C,::3!~:;~rr\::::, ~-ci"~' ;+~; l!G\-l2.p~,e. r:~e.s ~fJ.ieu~ntD ~~Ge,?~.yc. e~?ortz:;.te~l;q ce
p-5trole corrt c:ictribu.3s :·par·.l, 1,:tnt~r~Jedic.i,.re (~.' instit:utiol1,s nul-ti­
lat6r~J~c,oornme : le. ~i ':+ v- ce'r~ice "Ilu ~"Strole'-'ef Le 'cOi"i":rJ"t~· c:e

-).I:;:cu~vention CtoTr.ecDdfu-i-ant};,'et:'"lt(i:jarI0ue- lJOJY,~.i2~1a.;, ,t [
, "." .. ..,

> ;: ' ;, ~ ~ , ,~ , ;: • ' ; ! :;' !

"l',' , _ : ,1, " ~.,,:, 1 ~!':: ;. " ( .!:- • ... ;..' )

les pay,s de PCPEP, a de "ul:l;iplEl~; reprl.,se;;;, onf cr-ee des instl..
. '" I" .', ' . ':"".'"' "," "', .',t ,

tutions multilatcrales pour l'octroi de fonds dlinv~stis~ernent a
des conditions d e Z?veur et »our- l' affre d' W1e a.ss'i3tan~e~·ltechnique.
LeG, p,luo)l"P~htes parmi. cl~siriJ;titutiOl1.s'.SOli't'1eFbn.ls'arabe de
d'evel'Opi>e,nen'tecoHoeriquc et soclialrlaBanque ar'abe de deve Loppemerrt
econ;omique' l~ertl Afri~e et l:a cocie-t!e;'ar-abe d:r'investisseinent... J~'autre
part',' his -Pays e,:portateurcc~e pet'role peuvent ap!Jo'rter des contrib.....
t Lons 3. dec Lnc t-Ltutions re;l;ionalen t e'lLee c:ue- La Baritlue africaine
de develo~pe~ent.

ii!) Sur Ie plan regional, on a vu ap~arattre recerrnent l'Association Qec
institutions africaines de financ~Jent ~u GSvelop~e~ent.

c. Lea arrangel:1entc envisaGe::; ou .en cauL'S d' organiaation

79. L'autonol:1ie collective entre lee ~cY8 en c:eveloppeJ:1ent au c.ana Le s
linites dec reGionc ~)eut ~tre fncilit6e (~ans une cer-ta.i.ne -resur-e s'il existe
entre eux des accor-Ic financiers et qonctaires t endant .?t. l' e:;:::9ana ion du
co.nner'ce entre lee 1:1e:-.ibres et n favori:::.er l1e;~ecution (.~e pr-o j ets c.e c.~6velop­

~eQent ~articulierco

•
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D. L'utilite de la cooperation monetaire. et financier-e entre pays en
developpe~:llt·au;: seTVi~. du. developpement en Afrique

Bo•. · L'iJnPorta:nc~desaccords nlOnHaires etfinal1ciers pour les pays en
developpement appat'a:tt en partie dans,les chiffres presentes dansles tableaux
. 4,5,0;7et 8. . ' .

.... {U. A titre d'illustration, dans l'hypothese de la creation effective de
'. ;I.Hlnion de paiements des pays en developpement et du reglement de tout~s 1.es
:tJ;'a~actions entre pays raembr-ea avec la monnaie d'un pays en developpement, il
eo6tprobable que 1 'Afrique aurait pu 'cconomiser 1 milliard g60millionsd'e '
dolialis Ell en 1975 d 'apt'es les chiffres du tableau 6 et que les dev'lses' \.

_:l'~t'~J;'eo6 ainsi ecoMl1Iisees aurai:ent pu etre ut-~lisees po'url:' impoi:'tati6n .
.'de biens, at pl;"o6 ;pa,rticulierement.:deo6 inateriels pFOOuctifs' necessairesa\J
.devElioppement·economique et social.·,· .... ··'.:·c>::" "''''. ')' e ; (!', •... :;.

"c,,' _.' :., ,,', ,'," .- . - ~,',:-i:::::'F.

82. Le tableau 8 (colonne Afrique-Ouesf'cie l'Asie) montre que s'il avait ete
possible pour l~Afriquede payer ses imPortai;ioJ1Ei.de ~troleay,*;'l.... 'I!IQn¥ie

,,:d Tiu:>.pays en developPElment, elle aUraitpue~?no~S~R1;;",illiard;391lDill:ions
de',dollars Ell et oonaacr-er- cetteeconomie,.,,- 'de$.projets -de deye19ppement'. ciA

vra.i;1:Iire, la situatiqn des paya afr:ici\oin<, ·l.~s ,ooin,sgev.e].oppes et des paYs
"ii£ricidhs sans littoraLa\lX'ait pu~tre h<;lau~up:lll<!il1"",qUJ;'e,gr~i>6 A.d6$ " ; ;.,

arrangements de paiements de cette sorte, completes par des accords de credit
pour Ie financement de lel,l,!:' balance des paiement... .\.:

. ",:, _;_, ;..... ,'._._,.~.. ' ..,.... ,',"', ,.-.,..,:.~.J.-,.. ,,; ..>••-.'.'.. £-~i:

83'. Le commerce entre I'Afrique et Ie i.loyel>-oriell~selimi:t'!',surt;p~:t'·a,~,'.:.
exportations de petrole du j.loyen-Orient versPAfrique. C"est'ce 'qUi reason
d.'une comparaison du tableau 7 et dutableau'8~i;llii.fevai).9n!i''''i;rr'at'i.~lf'if,{
~j.gnaler que lea pays du r:oyen-Orient exP0rtateursdepe~rol'e',se,soiit'iaJ:l9~~'
dans des programmes d'il'rlustrialisation de grameeriveJ;'gure. n serait peut­
etre interessant d 'essayerde savoir s'H serait possible d'organiseJ;' des
arrangements envertudesquelsles payS iUricaitis pOUrraient' pa1ei'cifellr~ :i$Jppr­
~~~9ll$ ~e petro~e.,par 'l'!<l!llpoJ;'tati?n de 1~'Fsnlat'i:el"~s'p~(j\Dier~s,i~!4~tde!M,s

".J/~fI ~e lJoyen.,.Drient. U,n'est guet'evra1$emblable"c~e.iidal?tt,que}!,!,spay:,s.:
.,e1l;port,.ateurs depetroledu':J;1oyen-Orient' puissent': accepter' 'qe'Sacr!{ier' cpmp;J.il:te­
'~~'t ,l-curs recettesd 'eXportation en lDonnide~ .cohVert:l.bles'~ n s~ry.itp\!'ssi,1>le,
p<lu~re,d'envisager urt:systeme en vertu duquet' Lea paiements seraient ...'
realises en partie avec des matieres.premil>t'es industrielles et en pa.rti~ eJl
monnaies convertibles, it raison par exemple de 20 p , 100 en matieres premieres
et 80 p , 100 en une rnonnaie de pays en developpel1lent. Si l'on reviellt4u t",bleau
8, on constate que pourlaseule annee 1975, cee arrangementaurait'pe~,I!'~i\.
V1\frique d 'economiaer 272,2 .liiilliOJ1,S de dollars Ell (1 391 x .20F : ,,'"

"'. " . 100."
84. 3ur Ie plan in{;J;'a-a,ft':1qain, lacoop6rationmonetaire etJ:i~~;i~r'.,po';'riait
o:ffrir de nombr-eux avant.ages reels. Les hbleaux 4 er 5 offrent '\llie rit~ine'We
illustration de ce detail particulier. Les echanges intra-africains sont plUS
importantsque Le commerce entre l'P,frique et les autres regions en develop"Pe­
ment, avecou sans.lepetrole; 11 yaune e.i<ceptio,:,toutefois, it savoirle cons­
merce de l'Afriqueavec,J 'AJrte~que latille",n develpPp,\,ment qui, en 1975, a
cor-r-espondu it 1 nlilhard590 millions de doll~rs mr"contre 1,5 mill,iard de 9,01-
lars.EO pour leSl':echan'geshltra';'af~ic'linsdeXa.m~~ annee , ;.) " ,

.,..
.-',
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CONCLUSIONS

8 50 Apt'~s deux' d~c~n~es<:rtar>p1ica';;ionde·i~:stt'ate@.e";interna·!;iOi~ledu
developpemen1:, les ·paYs·endeveloppement· ulont pas 'reus'si a a'd;,dnd~e l'objectif
fixe de 6 p. 100 pour Le ~:aux de croissance de leur produit in'l;erieur brut .reel.
Les effortsdepl?'res par lespays' afl'icains it cet effe~n'ont pas He; epau1es
par 1tappuin~cessairectcomplemen1:atre que les'paysdeveloppes auraient pu
offriro Les r-easour-ces ';;r'ansferes aux pays 2frioaili.s sone res-t6es bien
en-de"l! despes'1;1J\s1.e1;ant donne que Le rappor'. de l' a:'.<10 officiel.1e au qeve-­
lopI)eml'litt, s~r)e)'~ (0~7 p. 100). a dimin\le meine dans 19 cas des pays du CAD
(~. l'rpc9,ep.t~o",. d!, troi,l3d~en-\;reeux)c 1:."1 propor-zl.on du capital prive dans Le
total des tl'ansferts a, 'luemeu.~o$, Poe <1ll:1.., c,'.' ,j C~.:·.-,leurG pot.; ".7~·:; "n a1om"dis­
sementdu fardeau de la dette. des pays africaL,s. De meme~ les re~sources

distribpees par lzinl;erme~aire d~ institutions multilaterales ant ete insuf­
fisante;;l~ .·l\nfin~ Los P":JTi;; ,3. ~q91}Ol1'i~ plam:(iee...slabstieWlent~ pour certaines
raisons, de" con'l;ribuer it 1a: mobilisaho,,' <las: ressources :destinees a 1vaide au
deve1oppell=at dans Les pays en deve:Loppemcn'j;~

f- . , " ' , ;, :'~' ..

£6., r.Pour .toU'\:e8 ees: raisons,'il impor-teque IllS pays afHcah'ls'o'eff6rcent de
compter de moin$: <lnmeinssur','Uaidc ~tl$t'ieure etdefinisset,.~ des po1it:iqries
et <les straoMgies concues. specifiqueliH,mt pour £avoi'isel:", l' au'tononrie c61l.ective,
gr~cEl a: des 'mesureStelles)que 'le re1ifoi-cement '.dela cooper~N:ion·sous"-regiona1es
et regionale e£ 'la stimulation ;du'delleloppem,mt :intrHs~qo.cr.,!n·ta('tonome;·etc.

.r, '-1>,lj <.',,: 'J' _' i 1, I • 'J

87. Comme i1 existe a 1 'heuxte ac'.me11<;· de.~,,;Iemeu-l;s,·fdu· s-yst'e""" "lTIanetaire
intel"lli.tionaJ lui,continuent .de donner- lien 1'i des Pllob1emes certains du point..,.".~ ""'.:""-"',,>.' ..... "";.,1:. '-" ..I'"-"r .... ,.-,: -",' . .",': .J:.,,'.:" "-r" .'.:.,..... ".",.' ' t'

de 'VU'i de"lastal)~1;Lte 'dElP~conoinie mon<lj.ale· ,p generale'l: de,c'.'llo cJ.e.s .~'.
'ecQ11,~~s' des pays, 61':M:V~loppemetl'\;a(rica:ins e'l:.auVesQ qen01,\'fe":l\7;!"r:t:C.Ii:~

~~~i~·~orw~~::eo~'~~t~.~~f~·,'~~~9%~r:?e:~~:ei~~,~.~~si?:l"~.-,~~. ~~,~ 4~' ~~ .r~~17~paf!Op 'at:un
..;!r,!i'~ein,e"lI1Onet":ll:'e,!-n~%tP1?:i;}0rt!'lplus rp::q.ollllEllet.pltl"; ,s"al:>~eo.,.". .., , .

_~',".i" -'·','--'.i ",.l'~ :,r"··,.:.·.. ,.. ,,,,": " :::..:- ,..,."." i,;, ",-:",.,. ":'. ,,,t. - ,'," "".,,-.,,.• ;'.-:' .c. : ,";":'-''".
8'~,~ '::q,'fi~rl,~I q~crr; i~eff;.~~ryf:~i3pffe:t" par .Ie.:FIWJ: ?~u:r:; Ie fiR~J'Jf:.ppll',;..~~;¥r .~.~~n3?[:a~s,I)atell1ElD'4;s,"r0:LFtet.~r~p.s •. ~core ~v<>n,.'tf'g~ .:de ~ap~er~.:ar:e~dre
alii: beso:Uls sans 'cesse croi,Ssants des pays. en developpem"nt afr:>.cL,ns et autres.

, ....\ ","c" :"L'"" '.':',:''-' ',"".,' " ,:,'.!./!/"",I':.",', .,,·::,·:,0 "":,:'."",':'., ....,...'.. .t,.-., .. ("., :"":1"'·, ."'.' T'

,Cie~ef~r~r~~F~ .les:t .. w~U.~a:itrf plll~,n31O?,,:,,~'!'E~ .~ .. 1'~eu~~ff:I;':';We. 'We:. e~.pays
i .sP~f:fref':t~~si'-.derablJem<m:t$lrs £lupt,:,,!:1;1.0:r,S bru~alei3 ~';'fl .cours d,:,,, p,fpdp.:l.!''il .... de
'bitse i3?rl,,:s mafclies futerpa:f~~fuxvd" la uegra:cm~i?n ,jes,'"pr~:~'deJ1~~n8e

~s1;alt~:~~~~es r>rijt du petroreet;~~~facj;O, de lil¥gl~a:p~tionHe'la, caHmce
,:=-<, c : . , ' ",',.-' ',..... u 1'(.;,<, ,",(" ,

uc. ; '8~:~, ',I,.'~·;'cla~~l-,~t~~s~,: cohd.{ BX:,~.t.;o\f~·,'-;".; ~e~ '{',~x~~'ry:tCes' '<:::~.",F·d~1l~:·c;lo:t,t eire r.

assohpti'e et'~-,l'~~~'.f'.~~~~I~':iil~'. c1.&:~ i fi+;j~~~~~: ~ff~~~i ,e,~" ~,~~~~ie,~~I~t~: is~~~t; ~n:p.~
que son applica,t;J.lm arb'!. trao.re aux empru,'1'C:3 solhettes par le.': pays en deV'e­
1oppementmembrC'$ du FlIII abouHi; a der. effet" nUisiblea,s\,rlec effcrl~ du
de'~el0I'~ et:op,pmique, etant Ifi;>rineaussi qu i aile' Uit dos'i:3b~'~ aU processus

: d'.i.jysteme'fi±,'o\.u' iieu d' y contl:"iBu';'rc ..'
',-c;,-,_(l -,{". -- J~.," . ",. . . .' ;,' ': ',j f"

'" '~.'; i L¢FMl ddit'ex';'",cel' rigoure~ser.fenf'et'$trld$nier&unesu~ iTe:l.Uan.ce sur Ie
. sy~±eiii"riI~ne1:ai'i'e'il1t';'rrlational, enee. qu~( cbngl:l!:'ne:Plus par"l;icuJ.~.~remen'\; 1es

_ rpayS 1lli~~v'EiloPP~rflent•. Cette~so.rYeiliimce. e$i(d·,~lt*a:.1i;~lu~·i1fcess,l.iredans
\mesittii>.tioo carad~risee pal'. deS ffiDUVGm\lrits' bru~ucs de~~auX .dechailge, 1e
flottement des monnai8S~ l'ihflation at, eii'gene~a1~'des bOhdJ:do&itlOIletafres
anarchiques dans Ie monde. A cet effet, il appartient au Fonds dc definir et
de mettre au point une stra'cegie co~C~""C0 de la croissance a 1vincention des
pays industrialises, l'objecHf etant la reduction de l'ampleur dec excedents
et des cleficits de 1a bal,,-nce dGS p'1i":Jat,l;so
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91& Le DTS doivent etre deve.Ioppee au point de devenir Le principal instrument
de reserve du systeme monetaire internati<mal, selon ceque les pays en
developpemento~t,reclameademultip1es reprises. A cee effet, il faut
augmenter encore davaid;age le"biux 'd ·interet des DTS, de sorteque cette
mesure puisse contribuer a en faire un avoir de reserve plus seduisarit lOt
plus solide'Sllt' Ie terrain·de,la concurrence ",t, que,le~,ut:j.lisationpuisse

etre eHrgie. En outre,'flconvieildra queide nouvelles attributi'lns de DTS,
soit faites, en quantLres suff'Lsantee , aUll:f;j,nsde deveLoppemerrt , etant donne
que cetrte mesure n'aura nullement pour ef'f'e'f d'accrottr", a la Longue les
pousseesinflationnistes, coritrairemlQnta CEil quepretend",nt cer-eaanajnembr-es
du F"lids,'" lOt .qu· elle aboutira a .unedistribution .dea re,s",rves plus approPJ;'ieo·.

.. _ ' .....' . ,,' .1.,

ef plus equitable. . .: , .

92. Par l'ex",rcice de sa fonction de aur-vedLkance , 1", F;H devra contr-fbuer-
a l'inotauration d'un systeme d'ajustement plus rationnel, en vertu duquel
les exced",nts pourrai",nt etr", ach",mines v"'rs les pays deficitaires. En
consequence, il conviendra de definir et d 'etablir un systeme stable de taux
de change, ce qui favorisera une croissance economique harmonieuse servie par
une stabilite des prix raisonnableo. La majorite des pays en deve.Loppemerrr lOt
les pays africains "'n particulier ",n ont tout specialem",nt b",soin "'n raison de
1a tendanc", actu",ll", d",s pays developpes au protectionnisme, d",s eff",ts desa­
str",ux de la secheresse, d", la baisse des cours d",s produits primair",s, de la
degradation d",s termes d", l'echang", ",t, ipso facto, de l'amenuis",ment ",neore
plus pousse des reserv",s de devises etrangeres. Enfin, des efforts doaverrt
etre deployes dans 1", sens d'un realign",m",nt d",s politiques des taux d", chang"',
celles d",s pays developpes plus particulier",ment, de telle sorte qu'elles
soient conformes aux exigences de la stabilite sur les marches mondiaux des
devises. En outre, des efforts plus vigoureux doivent etre deployes egalement
dans le sens d'une amelioration de l'acces des pays en developpelnent africains
lOt autres aux marches de l'argent des pays industrialises, compte tenu du fait
que ClOt acces ameliore facilitera le processus d'ajustement encore davantage.

93, Plusieurs autres systemes de cooperation monetafre er financiere pour­
raient apparattre avec Le temps a l'echelon sous-c-egdona.I , sur Le plan
regional ou sur une base interregionale, selon les circonstances. II serait
done possible que l'attenti<m soit dirigee vers la possibilite de realiser :

!)

g)

Une union de paiements des pays en developpemerre qui pourrait tendre it
faciliter lOt a accrottre les echanges commerciaux entre pays en
developpement;

Des banques de developpement soua-regionales lOt regionales qui pourraient
t",ndr", a favoriser l'attribution du financement necessaire aux activites
prealables a l'investissement r-eIevanf de la cooperation dans les secteurs
productifs, ainsi qu'a reserver des fonds non remboursables pour ces
memes activites;
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~.l •

c,·,

I,,:':. i' i

'.Tinstitutions finariciet'es qUi: pourrai.ent :'
"', )-",

parti9k>el' .au f:j.n~,.cement 'd";capii'~1s.oc:Lal d I en,freprises .
pr,OOuctivel:;.' : ". :. . . "

'.'1 "f',

't>rendrel iinft:tattve"decontr:ilYuel:' 'a; -La creation d'institutions
tecShnoiC;giques, regiona.les etd'institutions sPecialisees daJ:lS1a.
'prepara:tionet l' exeCution 'des projets.

. , . ,'~: . ;,-

iii) Des

~)

94. a's' irlstittitiorls 2 et 3 c'i-elessils poUi'raierit etre ulterieurement re­
groUpes"sur'le'plan regional avecd'autres iknstci.tutionsanalogues Bur uneibase
interregionale.

";" i I'~'

s : I':

:,'1.

. .'

~ . .; .
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Tableau 1 Reserves de devises etrangeres int emationales
j en millions de dollars EJ)

•

pays 1972 1973 1974 1975 1976 1977 1978

1. Algerie 493 1 143 1 689 1 353 1 987 1 917 2 233
2. Benin 28.4 33,1 34,7 15,0 19,2 20,6 15,9
3. Burundi 18;51 21,73 14,53 30,59 49,08 94,78 81,73
4. Cameroun 43,64 51,15 78,53 28,83 43,80 43,03 52,97
5. Empire Centraf'ricain 1,71 1,78 1,74 3,82 18,83 25,59 24,51
6. Tchad 10,08 1,47 15,27 3,06 23,28 19,03 12,18
7. Congo 10,33 7,86 24,09 13,82 12,16 13,77 9,82
8. Egypte 139 363 356 294 339 534 605
9. EthiO!::Jie 92,6 176,9 275,4 287,9 305,9 225,2 165,9
10. Gabon 23,23 47,86 103,30 146,07 116,15 10,17 23,01
u. Gambie 11,39 16,24 28,04 28,55 20,63 2lJ,39 26,07
12. Ghana 107,4 189,0 93,8 149,9 - 104,2 . 162,3 2S6,9
13. Cote-d'Ivoirc 87,2 88,4 65,7 102,8 76,5 185,7 449,5
14. Kenya 202,0 233,0 193,3 173,4 275,5 523,3 355,9. _.

-1S. Liberia ... ... 13,63 13,92 - 17,17 27,34 18,02
-16. L:lbye 2 925 2 127 3616 2 195 3 206 4 891 4 216
17. Madagaacar 52,2 67,9 49,4 35,6 42,2 68,9 59,2
18. Malard 36,23 66.64 81,79 61,46 26,22 88,03 78,10··
19. M<ll! 3,8 4;2 6,1 4,2 6,9 6,2 9,5
20. M<luritanie 13,5 42,2 103,8 47,7 82,0 50,3 79,9
21. M<lurice 70,1 66,8 131,1 166,0 89,5 66,7· 47,3
22. Maroc 257 266 417 377 491 532 649
23. Niger 41,4 50,15 45,5 50,3 82,5 101,4 128,7
2lJ. Nigeria 376 583 5 626 5 609 5 203 4 259 1917
25. Rwanda 6,37 15,18 12,96 25,59 64,28 82,87 87,6
26. Senegal 38,5 12,0 6,3 31,1 25,3 34,3 19,8 t'1

<,

27. Sierra Leone 46,5 51,8 54,6 28,4 25,2 33,4 3lJ ,8 ~-
28. S6malie 31,4 35,1 42,4 68,5 85,0 120,5 126,8 l-"

"""eli!!
~~

l-"
OJl-"
\DO
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Tableau 1 (Suite) dli2
VJf-'
o -'"

<,

Pays 1972 1973 1974 1975 1976 1977 1978 i
<,
f-'
0

29 •. Soudan 35,6 61,3 124,3 36,4 23,6 23,2 28,4
30. Tanzanie 119,6 144,6 50,2 65,4 112,3 281,8
31. Togo 36,5 37,9 54,4 41,2 66,6 46,4 70,4
32. Tuni:sie 222,7 307,2 418,3 385,2 371,0 357,5 450,3
33. Haute. Volta 47,5 62,6 83,6 76,5 71,5 56,5 36,6
34. Zalre .'., , 178,4 234,6 140,2 58,56 60,85 144,92 139,79
35.Zani:Jie 166,0 193,9 171,6 148,9 99,6 73,5 56,2

TOTAL 5 952,79 6 742,61 14 222,58 12 156,67 13 642,95 15 144,62 12 595,80

Variation annue11e 789,82 8 269,79 -2 065,91 1 486,28 1 501,67 -2 548,82

.
Source : FNI, Statistiques financieres intemationales, Volurre XXXII, Ho 5, ma1 1979.
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EnCOllI'S de :La dette et paieIrents du se!'Vice de la dette des pays en
developPerrYi1nt en 197Q-et .durant'la per16Cle197}-,-1976 .

(f;n millla:rilil de dollars des'ElJ):;·.· ...

1970 1973 1974 1975 1976

13,28 24,45 31,31 41,08 49,15

9,02 15,69 18,88 24,4~ 30,02
0,89 2,19 2,43 2,56 3,03

9,9 14,0 12,9 10,5 10,0

17 ,36 24,50 28,60 33,86 39,22
1,34 2,01 2,13 2,52 2,79

2,57 4,42 6,14 7,53 9,02
0,15 0,24 0,28 0,36 041,

5,8 5,4 4,6 4,8 4,5

17,2 17,2

Afrique

EnCOllI'S de la dette (y conpris les
engagements non :realises)

EnCOllI'S de La dette (engagements
r€al1s€s unfquement.)

Total du servrce de la dette

Coefficient (en pourcentage )

r:ette Prlvee
Encoursde la dette (engagements

:realises)
Total duservice de la dette

Coefficient (enpourcf;ntage)

PayS les plus gravement tOUches~/

Encours de la dette (engagements
realises)

Total du service de la dette

PayS les ooms avancesfJ..!
-" "

Encours de la dette
Total du service de la dette

Coefficient (en pourcentage)

2,39
0,41

5,71
0,98

.7,06 9,24
1,51 1,4

21,4 15,2

12,08
1,83

15,1

Source : secretariat de La CNUCED (sur :La base de ,donnees fournies par la
Banque mondiale):

a/ Pays les plus gravements touches par les changenents mtervenus dans
I' econom1e mondiale au cours de la p:resente D§cennie. .

fJ..1 .. Sur les 25· pays entrant dans cette categor-ie 19 soot arrtcatns.

Le total de l'encours de Ia dette pour I' ensemble des .paysafricains est
passe de 9 mi.lliar'ds el)1970 a 30 milliards de dollars des EU en 1976, soitune
croissance anriuelle noyennede 22 p , ::'QO. Pour Iea vfngt--cmq pays lesnpP1;;
.avancea du monde, n est passe de 2,6 rrilliards a 9 milliards de dollars des EU,
soit une croissance de 23 p. 100 par an. -.,: ,'::'.'
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Tableau 3:'Pr1xsur Ie marche lIDndial des princlpaux produits dte~ortatlon

africains par rapport aux prix des,biens manufactures exportes
par les _payscteveloPIks (:rer§rence 1974 ~ 100)

1974 1975 1976 1977 1978

A. Indices des prix des prrinc'lpaux
produits d'exportation africain

r. Coton . 100 80 113;'·-110 124

2. Sisal 100 64 47 52 50,

3. Petrole 100 no 118 127 130
ll. Minerals r.on f'erreux 100 109 116 110 92§:./
5. Metaux non feTI'€ux 100 78 86 92 lolla!

6. Minerai de fer 100 103 102 104 lG3
7. Phosphate naturel 100 129 93 75 67
8. Cafe " 100 106 210 377. 239

9. 'Ihe 100 99 liD 193 156
10. Cacao 100 80 131 2113 218

11. Sucre 100 68 39 27 26.
12. Graines oleagineuses, huiles

et grafsses 100 73 70 84 92§j
, ~~.".r~

13. Tourteaux et farines de
graines oleagineux 100 89 106 127 115~

14. Cuirset peaux 100 81 121 133 153
15. Boi s d' oeuvre ' 100 85 103 113 127

B. Indices des prix des biens rranuractures
expcrtes parIes pays" creveloppes 100 li2 113 123 138

C. Indices des prix mondfaux des princi-
paux produits export.es par les pays
en developpement (tous les pays), 100 79 85 107 99

al CoUt'S du milieu de l' annee ,- , ...... :: ....
Note L'indice des pl''Oduits prirrlaires a ete etabl1 principalement diapres
-les cours aux tourseaoes produits representatlfs,alors que celui

des biens manufactures Be f6ndB sur Les valeurs unitatres a
1 'exportation.

Sources : CNUCED - Bul.Ietrin rrensueI des prix des produits de base ­
1960 - 1978.
GATT : Commerce international 1977/78
F!'11 : Statistlques financleres internationales; avril 1979.

.....
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Table§o/.Ii :.rllatrice co~rcialedes courants circulant dans les. pays
en develowem:ncJ?arf$f;fons; 1955...1975·(l4illions de t,EU)

~-
.. ....

A:m8rique en Afrique Asie-Ouest Asie-Sud Total
lEn provenance de

developpement et Sud-Est
.

• <

Am2rique en develoP:
pement

1955 1 820 105 29 44 1 998
1960 1 680 105 28 46 1 859
1965 2 150 130 55 86 2 421
1970 3 120 125 37 160 3 442
1975 9 580 1 260 840 350 12 030

".-- .. "-,

Afrioue

1955 18 310 60 150 538
1960 44 350 100 190 684
1965 41 600 120 160 921
1970 235 650 115 240 1 240
1975 1 590 1 500 390 410 3 890

. .

Asie-Ouest

1955 55 125 345 220 745
1960 61 230 355 285 931
1965 165 235 550 400 1 350
1970 200 350 770 640 1 960
1975 4 360 1 710 3 820 8130 18 020

Asie-Sud et Sud-Est

1955 22fJ 195 150 1 950 2 515
1960 165 195 165 2 100 2 625
1965 180 • 3],0 230 2 280 3 000
1970 175 1185 365 3 180 4 205
1975 1 080 1 380 2 360 9 160 13 980

Total

1955 2 113 735 584 2 364 5 196
1960 1 950 880 61\8 2 621 6 099
1965 2 536 1 275 955 2 926 7 692
1970 3 730 1 610 1 287 4 220 10 847
1975 16 610 5 850 7 410 18 050 47 920

;

Source Q~CED, TD/B/C.7/21.
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Tab leau :5: Mptricecomnerc1a:lce des courants al.lt;:r?$ ntle cbrnhustible t circulant
dens les pays. endevelol'Jpetnent parreeions, :lc955":':L975 nlJilUons de $EU) •

. .

~
- "

Arrlerique en AfriqUE Asie-Ouest Asie-Sud Totaldeveloppement etSud-Est
En. provenance de '" . ',"

. '
.

J\JnEir1que en developpement .. r.oc....

1955 640 33 22 34 729
1960 530 37 24 40 631
1965 1 030 80 52 66 1220
1970 1 680 98 37 144 1 959
1915 4 900 700 590 275 6 464

.

Afrique

1955 18 305 60 149 532
1960 uo 340 100 190 670
1965 28 517 120 158 I 823
1970 35 554 107 239 935
1975 . 150 1 045 371 323 1 889

.....

As1e-Ouest
1955 3 25 no 20 150
1960 5 45 125 25 200
1965 15 45 215 40 315
1970 5 75 355 30 465
1975 80 300 1 500 260 2 140

..

Asie-Sud et Sud-Ouest ,.
1481955 213 191 1660 2 212

1960 164 194 161 1 810 2 329
1965 172 308 228 1 985 2 693
1970 170 474 363 2 745 3 752
1975 440 1 314 2 240 7 570 11 564

Total

1955 874 554 340 1 863 3 631
1960 739 616 410 2 065 3 830
1965 1 245 . 950 615 2 249 4 059
1970 1 890 1201 862 3 158 7111
1975 5 570 3 359 4701 8 428 . 28 888

•

Source CtruCED, TD/E/C.7/21.
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Matr!ce comrercial(;7 du total. des courdnts. interreg,ionaux.
1955~1975 (IV'J.llionsde'$EU),

•

•

...
" -----.- .....

::s::: I'.I116riqlle en Afrique Asie-Ouest Asie-Sud -' Total
En provenance de . ,. developpement et Sud':Est

... _._~ ..- -- .-. .

JIIro2riQlle en developpement I·

,1955
" - 87 26 176 115+ -, - -

1960 + 61 .- 33 - 119 - 91
1965 - 89 110 94 115+ - - -
1970, - 110 - 163 - 15 - 28S
1975 - 330 - 3 520 - 730 - " 580

. .

.

Afrique

1955 - 87 - 55 - 45 - 197
1960 - '61 - 130 - 5 - 196
1965 " - 89 - 115 - 150 - 354
1970 - no - 255 - 245 - 370
1975 + 330 - 1 320 - 970 - 1 960

.... .

Asie-Ollest ',. 'I
.---

J,955 + 26 + 65 + 70 + 161
1960 + 33 + 130 + 120 + 288
1965 + 110 + 115 + 170 + 395
197() + 163 + 235 + 275 + . 673
1975 + 3 520 +1 320 + 5 770 +10 610

..

Asie-Sud et SUd-Ouest .J

1955 + 176 + 45 - 70 + 151
1960 119 ++ ,. 120 + 4+ OJ -

1965 + 94 + 150 - i70 + 74
1970 + ,15 1- 245 - 275 - 15
1975 + 730 + 970 - 5 770 - 4170

. ...- .' .. ' .. ,., .....

Source CNUCED, TD/B/C.7121.
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TableaU 7: Matrlce comrerciaJ.e du total .des courants ml;etfegionaUx·
aut res que cClfbustibles 1955-1975 (Millions de $EU)

,

... _. - -r- .. . -._.. _ . .. .. . . ... ......

~
"

Amerique en Afrique Asie-Ouest Asie-Sud Total
En provenance de d€veloppement et Sud-Est

- '. ,. .. . . .

Arn€rique en developpement

1955 "+ 15 + 19 - 179 - 145
1960 - 3 + 19 - 124 - 108
1965 + 52 + 37 ... 106 - 17
1~0 + 63 + 32 - 26 + 69
1 5 + 550 + 410 - 165 + 895

. - .. ---

Afrique

1955
~ -.

42- 15 + 35 - - 22
1960 + 3 + 35 - 4 + 54
1965 - 52 + 75 - 150 - 127
1970 - 63 + 32 - 235 - 266
1975 - 550 + 71 - 991 - 1 470

.. .. .- .- ..

Asle-Ouest
1955 - 19 - 35 - 128 - 182
1960 - 19 - 55 - 136 - 210
1965 - 37 - 75 - 188 - 390
1970 - 32 - 32 - 333 - 397
1975 - 510 - 71 - 1 980 - 2 561

. . .
- "" -, ' ..- -

As1e-Sud et Sud-OUest ,._..

1955 + 179 + 42 fi- 128 + 349
1960.· . + 124 + 4+ 136 + 264
1965 + 106 + 150 + 188 + 444
1970· + 26 + 235 + 333 + 594
\975 + 165 + 991 + 1980 + 3 136

... .,

Total

1955 + 145 + 22 + 182 - 349
1960 + 108 - 54 + 210 - 264
1965 + 17 + 127 + 300 - 444
1970 - 69 + 266 + 397 - 594
1975 + 895 + 1 470 + 2 561 - 3 136

Source : CNUCED, TDIB/C.7/21.
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Matrice comnerciale des courants de combustibles interre onaux
1955-1975 Millions de EU)

•

,

~
ArrErique en Asie-SudAfrique Asie-Quest Total

En provenance ek: developpement et Sud-Est

ArrErique en developpement

1955 72 - 45 3 30
1960 64 - 52 5 17
1965 37 - 147 12 - 98
1970 - 173 - 195 n - 357
1975 - 880 - 4 030 - 565 -13 395

Afrique

1955 - 72 - 100 - 3 - 175
1960 - 58 - 185 - 1 - 250
1965 - 37 - 190 a - 227
1970 - 47 - 267 - 10 - 104
1975 880 - 1 391 - 21 - 490

Asie-Ouest

1955 45 100 198 342
1960 52 185 256 493
1965 147 190 358 595
1970 195 267 608 1 070
1975 4 030 1 391 7 750 13171

Asie-Sud et Sud-Quest

1955 - 3 3 - 198 - 198
1960 - 5 1 - 256 - 260
1965 - 12 a - 358 - 370
1970 - 9 10 - 608 - 609
1975 565 - 21 - 7 750 - 7 205

Total

1955 - 30 175 - 342 198
1960 - 17 250 - 493 260
1965 98 227 - 595 370
1970 357 104 - 1 070 602

• 1975 13 395 490 -13 171 7 205

Source CNUCED, 'ID/B/C.7/21.




